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Roy en fon Confcil d'E- 





S" Chappcile à^lafis. 




ONSltV R 




qtès iefais Ai mîi.re tm^ 

-dàmitdes ^reuvt s publiques^ m^t^ quê , 
■^m$ 'nen <i4Mite:;^plm ^a»t htm 
^ife .^(êiJl^ufs. qtte f.ouf le mmd^ U 
..{fâche. ^ gkfLft ic n§^.pQm àe- foucs. 
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inclmattms a fuivre la vertu : te ns ^ 
laife fas àe luy drejjèr des Autels 

■ en tom les Vieux oh te trouve [on 
image. De fouflenir maintenant c[ue 
vous en êtes vn des vifs qui nous 
ait eÛé reprejc»ié : vos avions plus 
éloquentes que mes di [cours Cont dé" 
\a perfuadé a tout le monde, T>e . 

forte que voshe probité s étant fait . 
connotftre par tout d'elle - même , il 
me [uffit pour vous louer dignement 
de dire voflre vom , puis que ce[l 

. celuy d'vn des plus accomplis Prélats 
de noHre fiecle. Je ne veux point 
parier de toutes ces negotiations 
d'irr^p or tance que vous avs7 termi*- 
nées a force d! ffpYit i & àe condui-' 
te i à l honneur du Roy, a la fa- 
tùfaciîon de [on Emmène e , jça^ 
ch^nt que de plus gr/ihds emplois 
croitnt e'fifore au dejjoii^ de vcjlre 
capacité, le Jouhaitte JeuUtfrcnt 
avec p(^fîon d en avoir quelquvjt 
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four vofire (erjvise , ; «À; jtf p«i 
wom forcer de mire que itjiiis e:^^ \ 
tremement y - ^ 



^1^ 
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~ & très » 
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L.ÉCT EV R. " 

Yanr apris que mon Secreraîre. 
de la Cour remply de diuerfes let- 
q^^^ i'avois faires par divertifle- 
nunt en ma jenncire ^ couroit le monde . 
fous mon noTO ^ auec quelque force 
d'approbation dans les pays cftran-» 
gcrs : s^cftant imprime plu* de trente 
fois , fans qu il foie tombe entre mes 
mains pour le corriger depuis vingt 
ans qu'il tn c(l parry, J'ay voulu re fai- 
le prcfcnt de<:e nouveau > comme d*urï 
ouvrage digère^ où tu trcuvcras plus 
<le fatisfaction 5c moinsdefauce.il 
porte le nom de Stcretaire 4 U Mode^ 
afin qu'en tout temps il foit de faifon^ 
puifq^^c ks manières d'écrite fe chan- 
gent* Reçoy le donc d'auffi bon cœur 
que je te le donne. Qive s'il ne t^eft 
pas agréable , aprens à taire chari^ 
Tablement . ou à médire de bonne grâ- 
ce^, c'cft le meilleur confeii que jecç 
puis donner. 
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fttmttrt Lettre «k Çcmflimwf 




ONSIEUR, 



i vous rendre ttte s <ic- 
v^îh»quc je aie fs^iisfaU coûjQqrs 
le premier , toutes les fois <juc 
jjem en ^cquictc : £t ceft ce qui 

me rend encore fi foigûeaïi d'eil 
chercher les dcçafioAs que Vous 

pic reprocherez jamais d'ô* 
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perdu une. feul:^ > , je ne 
vous fupplie pas pourcant de 
ie ccpire y 4e firent vous faire 
Toir paiL4cs4.efFets pluftoft que 
ipar les paroles , que ie fuis faj3c» 
eomplitnieht 

^ Moûlîeur^ 

Voftrc tres-huwbk 




ferviceur. 




M 



OKSIEUR» 



Je vous difiede in-accùftr^<î» 
pareflè»^ yoos rendre mes de- 
voirs dàs la paffion que j'ay F®"*^ 
vôtre fervice 5 parce que cûm^e, 
elle n'eft point mpdéréôjeUe me 
tiétu top.â^î^rsHen foin dexker» 
€h«r l'Qccaôon de vous les ten- 
dre. Çelle-cy s eft offerte heu- 
re ufespeMt. pour m'en acquitter» 
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iSc VOUS aileurer en même temps 
^uc de tousks femiceurs que 

: Le plus humble , 8c la 

plus fidel]^. : 



i§ vous fuis açq.uis par tant de 
façon ^ que la feuJe auemô des 
pccafions de vom le ^témoigner, 
tm toutes mes inqùietiades. Et 
certes ie ne meftiiiie mal-heisr- 
reux qu'en ce feui poind d'auoir 
vne paflîon pour voûre fetuicc 
aufîi inutile qu'elle eft exrremc * 
ie dy inotilç , puifqjue iç fuis pri- 
ijie des mp yens de vous en rea- 

- . - j 
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>dre les effets. . Ce qui .ink)bligft ^ 
dans ma aiauyai(e^rtqne|, d a^**'. 

caens »^ afin que .paç mon obcïC- 

TOUS i<Jyéi.for(;jé de cxoir&- 
e Ic fiiis. , , 

Monfieur , 

• ■ Vôcrc tres-Kumblft; 





' il fauc qqc ïc décliarge moû^ 
c<3car vous dirânc^queie vous a 
honore plus que. toutes les per>4 
&nQes du monjdc.li eil^ray que 
voftre mcritç m'cn a impofé la - 
©€C.cflité^ne pouvant .ax'cii don', 
; ner riotlioacioa Mais ic vous 
-%pi.ie de .croire pourtâjuc , que . 
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fây cylifpa libre en ve^,<rôi]|;^; - 
traiû^e , p.yi/qvie- iç fouticr.t : . 
d'autre vWôAce ^uç celîc,çiue la 
raifon & mgn jiigciijeûf m'onc 
faite, le v ou s en d^nuyi ay d-ss 
nou V elles preuvçjs i^^ïj^^coai,^^ 
nuacian dénies devgirs^^ p|ir la, 
«qualité que ie porte a ; 
Mpnlieur, ' " - 

Pe Voftrctrcs-Jiuoablc 




if 




Si vous n attendez, de môyt 
^ue d^s complimens vous> ti*Qn < 
receyrés iacnais ic^is en^çiny • 
iuré des civilités àc dçs courcol' , 
(tes envers les perfonnes que 
ybonn&re extrêmement çooQms 
vou»« lime ^u£i de ieiiir^endfe^ 
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11 LE S E C RETJTRE 
me-s deuoirs, & de prendre foin a 
le faire de bonne grâce. C*eft en 
, quoy ie m'eftudie feulement , èc 
ie vous fupplie de croire queie 
ne perdray pas vne feule "occa- 
fîon de vous témoigner, puif- 

queie m'y treune intereffé dans 
la refolution que i^ayprife d'être 
toute ma vie, 

Moniieur > - ' ; 
. ' Voftre très - Iiumble 
i feruiteuF*. 

H 



Sur le même Su jets 
ONSIEIÏR,, 

/ 

hrGore que fe vous ay dit mil- 
le fois de bouche que i'écois vô- 
tre fer ui ce ur je veux aujourd'huy 
que maplumeyous en alTeurcea 
aitendant que vous foyés d'hu- 
laeurpour m'obliger d'en tirer 

des- 




pius forcer pi:euvcs.C 'eû cb* 
■qiioy lÊLvous coojare, & meûue 
prcucoir rocçafîo par quef-^ 
,^tie CPfiMntpfeni^nt dans la 
cdnîinudle ijnf ieftiis 
de vous faire coq,noiftr:e;& con-' 
felfçr à mcfme temps yous 
çn peuuez auoir de pliiS puil^ 
fans , &' de, plus confidçrabies»- 
maïs non pas, j - 
■ Monfîeur, ■ ' 

De ,pl us h a table , ,n y dcr^ 
' . _ plus fidelle. . ' ; - 

m I ■■ I l ■! I I m I ■ ■ ■ [ 

^éf onfe aujç Lettres de CmpUmtnu . 

- -oisisTeur./ , .:•-.) 



M' 



k G-'ay ian^a'S diouté de vos ci-^ 
Btiises ,43 i de vi^s wCou rtoi (les> c&ai» 





«Eoite . ^ue i- y . employer ay 



,1 . *■ . 

LE SECnÉTAnB'.^ 

dorefnauîi^nt tous ifics .foînsj 
"afin de vous témoigner le rçflen-' 
Uïncnt qui m'en demeure» & que 
ii-moD mAiheur veut qu'ils fpiçt 
inutiles, le mouray pour 
lé ratVsfadioHi 

• • - * • - ■• 

JMlonfiçur- , - . ' ' 

Vôtre très- hua 




* - icruiÈcur. 




Mefmft furie nième Suyet* 
ONSIEUR, 




l'eflime trop la faveat de 
tre fouucnirjpouriie vous end«* 
mander point Ja Gontiriuatipn,6c 
vous fuplier à meo^e temps pout- " 
en mericçr la gracejde me don* 
ner quelque enïploy ou iepuiflc 
vous témoigner ja paffion que 
.ray,à v ôtre fer u ice. C'eftdequoyv 

èlS i^'^^ impoujûeray d' " 
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vant cftant biçnaifc da^diwlEîl 
ï« voir par mes. adiom pîûtoftl^^ 
^ue-pac. mes B4r^le$4. que ie fuis M"^ 



Monteur V 

fer vi te uF,. 




ON SIE UR, 



Encore quc'c^le^cy me reuani" 

cke en queLquc>forte de la fa-/ 
«eur de voflic foùUenir , iç ne^. 
laiÛc pas de vous en eftr^7rede-^ 
iiable ' tonfi^cranjc que vôftrç v; 
Cpurtoifi^ a prcueu en cela mon s 
dcuoir. Mais ie^voui fuppUe de 



croire is fera^ d orernauant. 
Il foigijeux à. m'aequiitçr' dfe ce 



<3ue ie vpus dois , que vous .vou4, 
pJ:aindce2 . de moa imporcunito 
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plûcoft que de mon fiience.Ienç 
Jt*. garderay iamais, pourtant lors 
qu il ira de vos interefts^ comme 
. faifant profeffion pubJioue de 
paroi (Ire en tous Leux, 
Monfieur, 

Voflce très* humble 
feruiceur. 

^ — ^ 

Reponfe fur le même Sujet, 

le veux me donner cettê va- 
nité de croire , puifquc vous Ift 
vouJcs que vous na 'aimes. extrê- 
mement) mais c'ed à condition 
que vous ne douterës pas auflîà 
mcfme temps de la paffion que 

i'ay pour vôtre feruice:carcom- - 
me c'eft elle feule qui méfait 
mériter l'honneur de vôtre ami, 
cié , ie feray fore aifc que vous 
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eh*^0T3 fcmfëïf cterneli&ment ^ 
fouuenir, afin dcf^ pafler point 

pour ingrat» nf pbuuanc mcrc-» ' 
ii^ber d'autre force de rfcion- ■ 
,ncuj: que vous K»efaites.C.Qnti- 
nucz donc ^ m'aimcr auçag; (j^it 
vous plaira, mais tenez ^ppur iji- 
fallibleque ie Cuis plus que v^x^r- 
IbnneduinonJej - : ^^^^î^r 
Monlieur > - ^ > ^ 






•Sépoîife fur le mmeMyi) 

o:Ns lEUR» : 



Encore qu»c ie vous renDerciô^ 

de voftre . fQuuenb, içf èa 
de meuïe pour c a n^c •^edeuable» 
CQmme «UimaQC:,beaucoup plus, 
la aïoindic de vos tueurs» que 



Digitized by Google 



' - i • - ■ 

i« : m SECRETAI . 
tous l^ dt^oirsque ie you5 flujs-. 
feâdfe. Continués i^ulcmenc à 
jii"obîiig«r toujours de la force», 
quoy quc4& vous fok &Dtierc-o 
ment acquis cïoyés, til you^ 
plaiû,à inefmetcwps, qae 1 c nc^ 
i^ay iam^s, capable de rcffcati» 
nienc, que pour tous témoigner 
cclù y ou i dcoif ttrfxà ^Si^ 






Réwfn mx urnes di^ Ço$M»^ 




O NSI 




fi. 



' le lie &ls pas fi> malHeur^^yiae^ 
que ie croyoïs, puii^ue /occupe- 
©ûcorc quàTqi^s plàtc -eU' yoAjpc- 
iïifmoire. Toucçitvis le regl■ec.- 
a • . . 
*\ ■ > ' " • ' ^ 

\ * . . : ^. . . ' - . 

^ _ ■ Digitized by GoogI 
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t^e demeure de ne mericec . 

Vtone en cela il iïio4crjce, qvic 
.douteii 46' m*ea 
) p luio^ que re jouiNiK^ tie^fi 
cqu'à. TOUS de 43aeii^^^ei|-;irçpô&w 

. mon cf i t fir ce ^lec^ïïe do^^^^^^ 
i nanc c^lq^e etitfploy poiir 

ic fuis de tbiis fcadre en quà>* ' 

Uté , - . ■ : ; . . ^ ^s*:..:- %^ ^-^^-^5 if - 
I 

de 




( » 




r . fetviccur, ^ 





Digitized by Google 



io L£ s $C RETJIRE 



Lettre [ottr/e plaindre Snn Un^ . 
' fîUneê. 



4 I 



M 



ONSIEUK, 



L amuic que le vous ay prêt» 
mife, fcruice que ie vous ay 
voués me forcent aujoiirii'iiuy 
de vous demander rarfon de. 
ire (iience* le me douce bieo quei 
vous lté manqueré pas d'i^x.£ufei 
pour rauchoriler , mais le vous 
; iàplte de Croire auili,c|u*â moins 
-OU^Wes foient extrêmement le- 
gicîmes ie ne cefTeray iamais de 
m'ea plaindre. Vou^ avez beau 
meure en aùani: le défaut des 
occafioas acn*e faire tenir feu- 
rement vos lettres, ou l'accident 
inop'mé de quelque m^j^die > 
doue vous n'aurez eu que la pen- 

see 



Digitized by Gopgle 



ji Lui MO DE. ^li 

-sécpour vous juftifîer de mes 
reprochesj tout cela ne fera poinc 

1 capablede mefacisfaire. Confcf- 
fez voftrc faute, demandez en 
pardqni vous aurez pluftpd, fait, 
c cft Je icul moyen de conferucr 

)f eterneUemcnt> 

s; Monfîcur, ,% 

j[ Voftre très- humble 

fi , Terviteur. 



Lettres fur lé même Sukf, 



'°|^0N SIEUR, 

Jerompray à la fin auecl^ous 



fî yous ne rompez vôtre lîlencc, 
m'imaginant 4u« vous m ayiné 
fort peu , puilquc vou:, m ou- 
bliez tout à fait. le vous iupplie 
de me traiter plus familièrement 
fimon amitié vous eft confide- 

rablc- 
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rable , ou fi vous me iugez enco 
se digne de Ja voftre. De l'hu- 
meur que ie fuis , vous ne m au- 
rez pas plûtoft effacé de voftfC 
mémoire, que ie vous efFaceray 
de mon cœur,fans conferver pai 
pure inclination [que la qualité j 
Monfîeur, 

ds Voftre très- humBIfi 

rerviteur. ^ - 



/îutre Repofffi fur le même Su jet. 



M 



ONSIEUR , 



Si vous eftcs de ferment à ne 
rr/ecrircplus , renvoyez moy au 
moins les lettres queie voos ad- 
dfeiîe , afin que j'aye l'honneur 
de receuoir quelque chofe de vo- 
ue parc.^ Le fîlcncc cft ennemy 
jure de lamitré , d'où vient que 



El jôu r4*t u y , ne poti va n t plu foa f- 
!i frif "qu aprcs tant de proteftà- 

«oûi de ne 'meubii^wrtijsis , 
ït vouls perdiez iufques ad fouyç-? 
n nir de les auoir faites. Y oû s sfelte^ 
I gérez d'humeur quand il votfSfï 

plaira , fi vous dfiiîrés obliger de 
i nouveau, . .. • y ; 
Moaiieur> 

rc t£^ 




.1 




Autre Lj^tre fur l e jj^fjme fn '}^u 



M 



ONSl£U&.; 



M.* 



11 y Si ie nc^ous honQrois exué-- 
a iïiCïjgLeuc , ie çne icuancJîçïoii» d« 
l yoftrç oubly par tnoa iiieace ♦ 
mais^reftiaie que.ic fais-4o voire 
tncrite iolûte à rioclina^i^ti). qu» 
iay de vous iervk , eonic don^ 
J^aac des reacimeos tou&MOonirai » 



*4 LE SECRETAI * 

cics, m obligepc à vous aUjburer 
que quaod you& aunçz oublié 
iufqueâ à mon nom ne <:haa« 
geray iamais la Xieiblutioa que 
i*ay ^iie H e Are (ouce ma y 

ferait eVr, ^ . 



^«r/^ pg^me StUet* 

onsieur; 



M 

le ne fçauroîsplus foufFrir que 
▼PUS publiei .ync pcrfonqe qui 
;%«iis- honore extrêmement çô^ 
me if fais. Trois ruo^s 4€ voûrc 
iîlence ont tenu autant de temps 
mon |çfp r i t à la ge fn c d ans Je rcr' 
.gret çontinuc] ou i'e^oisjde ne 
mériter plus l!bonneur de vôtre 
fou venir, le vous.ïuppJiçde me 
fai ire iu ftiçe > & de ne permettre 
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^ jï t \A M 0 D E . - t i 
^ùs faîtes ' -f^^i : "^^^ 

.- ■■ de ^' ^- ^^:y■^r\^ 
: . ■ ^; Voj(î:re" t^ • 




M 



SurlemefmefuUu [ 

qnsieVr, • 



Vqus aucz beau ne m'ëcrir^ 
jamais,ii« vous foa venir ^^^^ cfc ' 
*9y» voue o^crife me çoptraiià 
. -^c viarc aucsc"' Vous, d'une autre - 
ï ^°^fe>Ieac fçàatois nie lafTer^é^ 
voiui fènare ihcs jflcuoirs' , 
'OiomscBCore de m*cn acgtuuer " 
i toutes les, accafions gui s e^of^ ^ 
frîroDt.lc ne delîre.pas jpoùrcai»: 
^ue yous m en ayez d obliga- • 
^»,iç ms ûc.û£4is 'en cela, le pte^ • 
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LÈ SBCRtt AI RE .: 

niier fuiuanc. uicn înclinanon 
^preçt^auqir lionoore voUre ver- 
tu , puis que l'une & l'auxre i?fe 
force également -d'emporter 
•dans le rom beau la qualité , * \ 
y ^^QDfieur, ;. 
" de Voftre très- Humble 

^ fçruiceoc, ^ 



7^ • ' ♦ 



1 ■■^ 



^ej^wfe aux Lettres, qui fe . pl^f-'z 




M' O N S IEÙR»'* . 

' Vous m*obIî2erés dé fi bonne, 
gracèen vous plaignanc^de moy, 
que iefuis ç:ontraiiic de vous en 
faire de rcmercj.eniens au lieu.de 
reproches. Ce^.n eft pas que îe 
ix'ay e beauco up d'excufe legitl- ' 
iîi^s pouT.f uthorifer mô iUeoce: 

ue vous y p renés 

✓ • ■ • 
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. '-^ '^X A ^ O û jS, l'-f 4^ 
flje le çondamoer^y apccs 
vous' auoir ' adu^s que. vous 

pQmmé .pluÛoil: que 4e- pa.^ : 

j ■ ■ . ■ ■ ' 



1 





' * 0N51EUR, ^ ^ \ 



: Il ri'ôftpâs necefluirc de Voas 
faire des exçafo* .de iHoîBciîlece, ' 
pu is^ que i'ea ay^ pacte U nèine ^ 

d*|cat l^aladieddttc fuis en- 1 
core îitceiat.-- qùoyque les 
repçpdïcsî que ip»as- m en faites", 
ne'PicpGedeQt que#afFea;ioni^ 

iie Jâi (feiie ipàs d 'in re fle r>re 1 1 a' « 

quei© Wtts- ajr cprômire diios ic 



1. 



.1: 



1 1 
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d;Ou ce où Vo us e ftc s de fa duréçi 
Ijc vous rupplie de croire j que ie 
nd fuis pas d'humeur à oublier = 
Icj/pcçibnnc^ que t'hopore com-, 
4B^Yû4i^* s&*qiuà. Jiioins- d'eftrè^ 
réduit à 1 ex trcmicctoù il>7' èilc» 
Je m'acquiEteFay toû>ours«^ 
.^uç ie. vous dQi&>eai^ aaliçié^ 

- » ' " ■ 



# '■ f.- ' 



feruiceur, * '| 



fc cooiiifmoit que ^arjiet iectrês • 

V, mcfma 
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i^^^taéprife tous les .arcifices éè 
*ai ciuilicé ÔL du compliment. " Si 
peu dé connoijQTaucc .que vous 
sycz 6c de voUre' macite j & de 
tponhumeur j v^us pouvez' fâ^ 
H^oîr /ans . àftr^i Prophète. w 
quelpoiria ie voiisr? e0îHiè% 6 
conirne Ja. .fcfènce ai là v.ci iré 
pouÎQbiet::, vous cft es forcé 

CTôirè que ic fuis ^eHcablemenc: 
;-â^îoniiçur.^^^^ i-- j ,1., 



.1 



I • 





.ontçaipt de.vous, ea remercicR^ 
mi& ^iî il ne pro^cedcmouc ^ ^ 
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LE S R,Ç KKT^^^ ^ 

çxcez 4'aff"e<îioo ^ de zcjSs. M 
cft vray ^u^e j'ay garde trop 
loBg • cemps lO' ille^icç :. taais ie 
vous fuppliâ ctoxïQ que le 
ZDal-hcur qui me 1% impoÊ* 
iri'çn a . Élit pQ rte .yjsv^ û dur^ç 
ycnitence , goe^quan^ "fUieifi&rpk 
vn çriinc dcs,pli^ çoqriqes^jij'gp 
meriterois le pardo.û. Ic neiYiÇèï 
pas vous iairi? vQ,,f cck fis ^pjTÇ 

de peur de me rciid/^.ia^/5lJip? 
portua; q«e>.vpi^ /rn'ayés ;ii&4 
p^iTeuxf il me fuffit de yquj 
ramameuoir que te fuis toujours 
Ic melme que jay toujours cltç#. 
;C eft-i -dire - ■ ! * ' v ■ ':•': ''). .' 

t Vowre cfes-hu|n^lét 

• i! '. ^^ -f^'f' — ^ '{'Ai 
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V . A L^A M O D È. : iî > 
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,f^> * ' '-.iy 
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* Vous cûes trop jufte pour m«3f 
condamner tos m oâir; it^^fl; 
vray que j'ay demeuré crpp 16g w 
temps â m'ac<5[pi.:çer dê ce qùerie.> 
vous dois patte çohimcrce i^ 
baire^c Ifos letctes. M^^îs le mai-'* 
heur de ma ptrifon, oji je fuis eM-^ 
^^ore,vou.s apprendra qu ene^re 
^ue mes mains Cyienc libres, cec*?' 
te liberté leur eîl: inutile /^poijr 
s'en feryir ^1 ce .qrje.vou^ defiréV 
de moy. Conr encrés*- vous donc^- 
s'il vous pl^ît^de^^e^oiri qije ie^ 
vous rends , ôç^de. vijlpnU ^ dflT 
pcaf4p,rain& mettre en..çont|; c^e- 
W-cy pt^is queçe rtcQ; que pa,r , 
'liazard 5c par vn excès de bon - 

sur Que je m en acquitte , 



N < 



... \ 



, S 



V. 
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ctoyez s'il vous, plaift , qu'en 
Quelque .extrémité d'infof.tuné^ 
ou ie iBc treuv^ reduic, ie con- 




- Vo A rc très- h w i^lJ^ 
feruîteiir» 



M 



-Hdpûftfepr U tnefme jmiU . ^ 

ONSI^URi. 




voudrois cftrc gaucher poutr 
xii^acquerir au/ourd^huy dè- cô 
que ie vousdpis , ccant par njal-»* 
iiëur efti«>pié du bras droit. Ce 
qyii ni'obligè d^iuprunter vne 
niaip .çilrârigerc.qui vous en fait 
^e.s cxcu/es.ll ei\ vrayqu*erK:ore 
qûe isL me fuis fervy de la plume , 
4Xutvuy pou4: voiis cliuire cette. 

r icttrç 
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viçus.^ t^foioigncr fa vérité de? 





■ ... • r 

ONSiEU-IV, 



* V •* 4» •' , 



ftatt^#IMe^s, ie fuis 






*M«6 «fl r>,uE iciucaMOJt 
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l^B $.ECR Et Ain E ... 

rcvstftcjbpr. Que fi . mon; mal-A 

>i;ilcs , )e p« Ççaurois YPtts offrii: 
pôui; v^e fatûÉidipp > que la., 
volonté œ en,tleflacure av^a 
la paffipn 4ç ypu4 Jfev > . cQïa->. 
inç étant, . • 

Vôtre tre«-humbije. 
"Icrviteur.. 

m . - * 



1. » « 




• ' - - ■ * 
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' Te ne P*®^^"^ ^6^^ CCS 
. memecaen^ que: î^.vous fàis^dtf 

la .fevc»t vous a pleoî 

^»u*%rinnEBr , oaflcnc 4an s v ôtr0. 




iépînioû pouf; fceoGopiilance:- 
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cafions oti je j>uis >ous temQi- 
gner auec fes ferviccs plûcoft 

qu auec^de paroieV, ^que je ïuis 
ventabJenKent dcrvcce ur , & 
dame, 

Vôtre crcs humble ieî 




' Sàr le ^emf rfti]eC 





M 

• J'avDtie qpe ypu, n^^avis obf ^^^^^^^^ 
fe de bonne grâce & fi pv£ïite. 

»bk toute ma vie. aa.voodVis ' ' 
fc" «mem que i'oceafiofl roffrît . „ 
P%cr pour ,ôt« Jirvi^, ^ ' 

vos feueu,rs /ont extremei , îl M 
^ft point 4:c«reinké ie ni ' ' V- 
me lotte £Out a» W «UaucjhcEV' 



« < 



V 
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c pe Çovkt p^is des difcour^ 
nia plume toûc ce qp^cllcv: vou^ 

-ixpuvcau, qiKiJ ne porteray pas -, 
lang:temps ,.irop inuiileoient 

Ift qualité,. 




De voftre £r;es-lium 





à • 



-;^ic '^tr^Çfij .m <^^ .terme» 
' /wiî^.dpis f emejTcier des^ f a.v eu rs ^ 
' é d^nc • .Y€to«e:gcneEp(ite . à pris - 

f mglvârureux^a éloquence., que 
^&ie,de{èiperfi:dèîa de reuffic^n ce 
4ieûcin; n ,me iuiît toutes fois ce. 
y^rrarnajït^oii^-la^ pjifen que 



fi • 




4 ay pouc voitrft icmceiinc pe^- " 

vous en- aure 2 de Ja forcc^ ib p- ' 
{^ecr^^UidèfattC 4e, mi.çapaçitéi. . 
ôi: qoÊL conilderaiic rardcuï: de • 

de i^ps^difeours . vous,^5?«os codt^ 
îcntetez-dans mon impuiiTanci'j , 
qqe ie vous a (Turc de nouucàa , \ 
<^e ic fuis pa i faicemen t. ^ 



1 




Lettre fur le même ^ 



Si: j'tfufie çftç plus 'hcareux' oa 3 
^lus p u iiranç,ie Jne f uiTe. d éja re ^: 
uapc^é de .vos.fa^îenF«,sa,u iica de 
\^us«n* remercier r^iivais dans l^ç - 

ou.ie fuisjîc jdam l'iax;' 




Le SECRET^AIKE 

puiiTaûcé ou me trouac^r ^ 
i|*ayque<les paroles à vous don - 
ner-csn reconnuilFance 4e vos 
effets.Il eft vray que ce font des' 
paroles infalliblcs, vous àfltwanc : 
de €<3eurplûtôc que de boucha, 
due i*em^brteray dans le tom- 
beau la qualité 

.. . Moniieur,' de V ôtre cres* 
; . • - buxïible feruîceur. 



Sur le rpêhse fuiifi 




ONSiEUR: 



vou^vattendes les .remercie»^ ' 
Biens disnesiic voi faue..rs,vous ' 
ii^en tecevf^çs jamais de £» . 
fuis plus ..diîjpofé à les ' ppblii^c . 

connoiilre ,r yolpnte 
q u i>.m'eù derœeai^c ne pafle pour 
fa^isfAâian. Ç cft coi^t ce que je- 

tuus puif offrir. Cû Téciit -«^^ ^ 



me-tf ouqe j. mais je voy^ lupplic ' 
'<lç cmke pqy r carn q ue fi le ne 
jQàë4>^îa cxÉréoie malbeyr. *é • 
je.mecîeray bicû. tâç ic forée de-' 
loin 6t de jjeitte l'occafion di 
ifpqs témoigner combica iç hxi^ 




_y Vos iciiMEdemcnsont actic^^^^^ 
ay -refirittSjvqiife vous rii avés 6t 





Éau«fi>i«a*«*F^aio que j en auQîç 




. ' . , ' ■" - de- 



4P . l/E^ S' B C R E TA iR E . 

devoirs feulement fans:, en pte-^ 
tencîre à'autre î^uancaçe 'Gardez ' 
donc v.os civil itez pour quelque 
autre ô^^ fou vcipez- vous de trai?' 
tÈr y ne autre fois plus familierc- 

Monfieur , : 
; ; , V Le plus humble de tous 

vosfçrviceur. 




Sur ieTKtftneftiut. 

b'N S.a-EUR,v " 



li 1-aut avouer qu'iRf a "bcau^'- 
coup plus d'honneur que de " 
contentement a vous fcrvir j puis 
que vous en effcesà nûêmcsh-xeps^ 
là facisfAction par lias p rompre: 
reconnoiiTance : L'êxeez de; vo» 
jftre gcncrofîié me choque n'e- 
flanc pas d'humeur à foufftif'^ 
qu'on me renier çie dem^&jde-^- 



r 





Koirs ^ & comme yous n« pourrez 
f cccvoir,a4itte chofe^c 4noy , î<s- 
:Voa?.fupplie de changer de. rei;.* 
files , de ne me çoaiàiercç i 

- - ' * iervitcur...- 




Sur U.niém f^icu. 





■■i 



f 

5> . 



Je mcplains dej'exce2:ie v:ps- / 

VOS courcoifies^ 
piiis;qii a .te^ note iç.ci; 

^icz des %^îceS:.qMe yous.avez,. ' 
defiredç moy, comm« fi je nj^r 

^-i^L-^^>^itK^«pyc2î quelle : 
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langage des complîmens cft in- 
connu aux vrars amis i je fuis de 
ce nombre^ & d'abondant éhca- 

ie , Monîîeur , 

' / Votre cres-huriiblc 
' ' ferviteui*. ' . 



. Shy le rr:êmc f ^j f» i 

Vos comp!:menj n/ont rea-* 
du de mauuaife humeur 5 ie ne 
.fçauroib vous écrire qu'en colè- 
re , puis que vous me traitez eo 
eftrangerà force de ciuilité par 
vos inutiles remérciemens il' se- 
.blc que vous ayez tout à coup 
oublié le pbuuoîr abfolu qwt 
vô^rc mérite s'eft aquîs fur œoy. 
le vous fupîie de croire que vous 
ferez plûtôc las de me com- 
mun 'cr que le ne feray de vous 

obeyr 
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Monsieur; 



■ ■ 

îc vous Mavoy vi^rcffiefeie- 
mens^f aftft que vôus vou'^ a* 
r.*..:^.-^ dcs^erft 



L y^iàt foie ttï ttioÎD s acqnifes ^ùç 
' je ne fu-is. Oniuçeroic à lire nJO^ 
cdmpliinen^ , dans la letcfç que- 
voois- auez iliit la faucui dû 
m çaScriic , que vous auez emié 
flffir tne cajpkf poyiigagaer œoâr 
■,amicii . SQUuenez ^ -v^ous. - que' ie 
ay donnée tou'ce entière à v6- 
rç çûerjcc » que, dt la ..fer te 
'Qi^ s . deué> .viiirô d*ore fn au anè 
i!îU)jiU da «Lui li té. Ôc pl us d e 



44- LE S E'C R E TAI RE . 

>£ranchiCe fi vous . me ttnès au 
nombre de vos fcrviceurs v com- 
rxne eftànt - ' j • . . 

MoDfîcur, . 

Vn de vos plus îinmBJe 

, , . ^ pius fid elles. 

MONSIEUR,.' 

\ Vob rèraercîemens tne^'-vf^i 
picncirt la voloncé àc vous fer- 
vjir .vne/cconde. fois j en ce quG 
TOUS dciirésdc moy. Vousefles 
trop a.'iilere à praiiquer les civi- 
licés d>:. la f cconnoîiïance envers 
vos amâs.il en faut vfer f Hivn>oJ 
deremenc Cjue votxsnthitcs Ç fi 
vous dcfirés qu'il croyeni' qn^ 
vous êtes îe leur.L'afFeâeric- des! 
eon-ipl-raens eil toujours mail 
recêij cdzns le commerce fàmi -j 

lier 



A L A M XX i^ t^^ n ^ 

is^r duoe efttoite amitié. "Ne' 
•To,us cfton^és. donc ^as A c^^ 
le^que. je 'y.ous: .ay yoiiée ypu^s* 
.cri lait de- refroctié$.;eft*tn: 





* ■ • ■ , ■ - •■ ■ 





Le briui de vétt^c- geperoffcq 




me 




ûifOnf * 'in al Heu r pair tx'c ul ier -, • ' Vo u s - ^ 



T I 
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voudriés pas me le reprocher 
pour vo«.s forvir d'cxcuie à qocv 
î<efurer lacourtoifie <jue jévou&i 
d^i^pa n de ; Ço D fi de raric : d'sû [le^ r?; = 
que je feray fo/c ai/e de ^oîe fajrei 
«onnpître par mes rerj.]icç> pi,û- 
tpft que par . «ion nom,puis que 
voftfç mérite m'oblige d être. . 

Monlieuf , ^ , 

' ' ^ kS / fer y iceur...' 





Mponfe fîfr h même Sujet. 



l'eulle i©uliaic«^ que vos. corn- 
j:^ademen$ euiteat prévenu 
fues prietes,aiîn que mon obeïA 
^ ikpec voîjs «ôl pbligé à m'a G- 
corder ce qu elle» vous .dem^Ur; 

îjf^ais jui^ Jjue: 1 occafî de vous . 



«f-Z'i . 
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i^DtCéûdis^Gçiiç de vous. iferuHT» 
k,i,vèux crairc ,que .ydonté ; 
qui m'co demçure . tous' fera 



fer pas çqtce cpjjrtjQ^ûç r A;v,'-,^_ ' 



r 



; V4tre très iùih 
ieiuiceup. - 




Monsieur; V - 'V- 

^Lçferuicc quê îc vousay voué : 

^ ■ ^^V^ ^"^^ vous ay pççwi:, , 
le.œc dponeiK la lib.ertdjdc vous 
luppliér, d^ làuorifer 4e. yoiii^i 
crédit le porteur d^ la prçséceea 

^î^jil de^irçxa.Je aie feri àardi-*^ 
'^^^c du pûuuoir, que, vous m'a?! 
vjê>, don nç4 J^fer de .y 6»ç 



48 X E S E C R E T A t R B 

chifç en toutç forte de rcncon^ 
cresimais ce n'cfl: cju'à ^onditioa* 
îiGuic^fois que Vous cù fcxé^ àc^ 
m&Lmè en colites les occaîiQÏli 
.^jai .sk|fFnj:ô:t>c , oaie-puifle vous 
ceioaoi^ner combien ie iuii^ , 
ivi-onlieur , - • ' - - • / 

' V . ierviteur. 





Si vous faites* fu/anc d:çft3f^^ de 
nies prières quciê fe^iy tâujoprsk 
de vos "" ëommatrdénjcnis ; voiis. 
«naccbrderés ' çell^ 
.^çr de yo{ïïCSLUzhonté ra,ffAUc 
••^ui cft /ur le tapis,afîq qu'il fe 
■ teiGiine à'raQa aùancage, lé «6 
doute |:ioipjc de vôtre pouvoir 
moins c.ûcorc de vQÛie genero-' 
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' -fiteide lorte que ïiia bonne tor^v ; . 
1 leiÈinG VOUS onr.e aujoiira huy .1 oc»^^^ , r^;-. 






cafioD d'obliger excrememi;;^^!?,.; ''.- ^, 



M 




- 



, . » » - — ■ ♦ » t ■ * ■ 



âigne^ de' mon 




} fi i^o'Usveft^ mqing 

moins 





**t4is CQB poiii an c r , e xpg jrieii ce 
iuiquçs 4 quel poiàé de GiiiUité 
^ Wcciurtbifie vo^J dpjqaine^^^^^^^ 
1^ cro^r qùé vous n'a^î;çz, paii 

pqçf e que je^Y9,as 
'V d'adoucir par . voftre élorr 



■ - . i 




.que vpus fç4u,ez à côntrç! naoy^ 



' '' 4 




« r 

.A » 



. . . • / . . . t » . ,. , . • 
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Vous obligcréz-éii cette 

^rcnc6trç tous deu^à la fois puis 
;,qa cïi ,liuy dannant a jeonnoittre 
' mçyti itmojcenc^ il (e mettra à U ^ 
i2Soït^^dt^ m'en feirê. J*çfperç . 

miette rfaucuî.^^^ 
de YQcrc bonté çoinrae »oas>de?-, 
tjéz at^èdrc de tftop.dipiiQir tp^u-. 
^ forte de feruice^si en guaU^ft^- 

Ire tres-hutnblc ieruitéui:. 



ri 





fincore que. fois Je plus ânu^? 
lé de an^isjie ne lâi Ûe pa > Sè^'> 
)if^ éç$ p lu« paflioQOieji pour, y ©- 
Ttre ^eraiGC 5 & c*cft-cette pafliptt 
i^ùî rne donne la Jiberté!«atîjour-i^ 
■ }i ikV'dé us f«pali0f i e mby i • 
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ç'e.ft._qjueie '-'^«r^-"— -- 



c eit ,,qjue 1 e eo n 1er uçray ete l'nel - 

le me p c la CD.em.Qi re,<;fe î.<:et ce fe? 
ueur, & que fî ié^ûg<nms ^ïft^ 



* ueur, & 
crée î 

cherji 



I 





■r : - , 



1-ay fA|c tout çe^^^^^ / ^ 

^ûhmtè " d^Aoy V 'i» à i s ' cer t es .jî j 
- aucc iDNîàÂeô p 3e iaciifacl ion Se " 



^eû (le pidine. Prèpàr& 
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Bopu eaux t o a\uia n d c me n s p o ut 
:ni&? iaiiler pas iMiile la.palîion. 
-que i'ayde v<?usrçrvir,&. ievaus 
fcray v ofx par mon obey ITançe 
(due ie à'ay-pQ^nt de plus grand 
' plaifir au monde , que dè ..nae 
faire remarquer eatpus iieux,, 

' Jyîojifieur, 

YoftVe treç-humblc 
- . o feiviteur. 



... , - ^'v . , < _ - . 

" 1- / Réponfe [m le mefmt $mtt» ■• 

layi vousj^meccier de Thea* 
vreqx cmpl6y: qaô;^ 

tente dca-occàiîigri>ïîë' vous en 
rendre. îecroy quéipïit: ert reiif- 
il. felpn vo (Ir^ defif s , dcguo % Je 
.,fîie réiouîSjCQmme^renapt .p4rî 



s- 



V 
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'f'ji'lji MOU E,:Ç-sf ' 

a tout ceq^uç w touche. Fat-- J"' ] 
jes.- lïipy la faycur de n*en doutel 1 * 
^ iatpais ,. guis que je luis autant ' 
que perfoiinç du m^nde > 




le 

fies tous lès j^QtA fcs des," cqnuna^^^ 
dejnaehsà m&âoaner^ pour yous 
yo^'r.©^ toii te Ji.ç u.rc dèsi 
nouvcllés prép ves dç mpu obeïC-^ 
iadce.,ray exécuté tenreufeméc 
, €cux dont il ypus a plû rnlhon-; ", 
ndrer^V ce qm' me fait c.toire:.QU©. • -: 
voùsLne me lai (Terés pas ieiog* • 
tcmp3 inutile fans me dpÇi.np^ 
q^uclq u'autre focte 4 e^.ploy j ok> ^ 



4 
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je puiflTç 'trouaer glus de farjsE. 
Ôion y trouuaat plus de., peina: 
. a. !p faire reuffir. . C'ed. de . quoy.; 
>,e m)us fupplie qualité^ 




•y 



dÇ : ypAre.:. tres-îvumb.te 
fervitétir 



LetpfefurU. mmefttmli . { 




EJJ. 



.ri'ay trouué.i^nÊ de fadiité 
l e A ec uiiqiai ~d a caniin ac d cm e^r 
^ue;v^ius iî3*a^^^ fait /que ie ne 
la mcfitîay iai«ais au nobrg. dç's^ 
féruicesxjue le dtriî^^^ vous rçn-- 
drc. C'cft une rencontre de fi 
petite impbrtapçe pouf ma fa- 
tisfâ^iojSî pour votre iofereft» 
«jiie ie vQiis fypprie 4? me don- 
hcr d'aptres emplois ou ici puifie : 
ypiis. t^fm.Gigiier ^ felori , voft rec 
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mérite , Se mon afFf <^iap> i"^ 
<jues 





. -humble 





.■v • 



^ r 4. 



ptôy.é toias mes :-;tèttte 




4coic en tre les mai pi d. ir.*; 
ne paiflaace écracigerc y |P "fiaîr. 
fe^ plutôt v'ou 5^ cft don ncif les 

Vhcur de inô 




«4* 



retardement toutetfois ûc.yput 
fla.e£ûpefcbejç.TC9 h des _ b 



• 1 

. « 

i 

^- i 
. ' • i 
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eccaEon pour vôtre feruicc-x 

■puis que ie fuis fans referue, ■ 

Moniîeur, : - '• 
- . :i- '•' Vocfé tres-humble 

feruiceuï» 



m 



Ri^onje [ut le mêm Suja, 



^ ; ^ONSIEUR, ^ ' 

: ' è \'^wBi n d V Q u s fo 11 h a i ce ré s qu eî-* 
: que fci uice de moy,ie vousfup-r 
plie de cohfîderer s'il eften ma 
puiflance de vous le rendrciafiu 
que ie ne fois plus en hazard de-' 
. . courir les reproches que mon 
. . malheur vous oblige de me faire 
aujourd'huy , n'ayac peu execu- 
-, ïer voscommandcmeiîs. Vous 

lirerésqnand il vousplairad'au- 
, . très- prcuues de la pafjjon que. 

i ay de vousferuir i ne dcfiranc ; 

' * , pas- 



, GqoqIc 

-JWn n ' '' ■ - •- " 



»0 .: 



■» V 



• s 



pas porter iflMt^eqaçût l^^^ ; 




. -* 




i 

I 

^ ■ • 





. htij^cs de. Pfiem, - ^ > 



M 




»e pou volt exeçucer. voseoii^-v 




H en 





1 



que vem-£ 
inuciier 



naene^ puis-que 
qui mc ja peutr 
dé. cette humedr. 





-1 
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ic Feftnie dç.vou^ icruiri ie. 
: t es , a u t./cs teciont f;es:ie my . por . ' 
V vous ferez comcaim'-dç cofifef^-. 



V 

; . . Vb 






- • , . ™^ 




,,;Vheu r «^i xnc-vit rouue V àk ppiiw i - 
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cl'ame,6c comme lamicié quç- le 
vous ay promife m'apprend" ce 
hngagejie veux croire qu'iifera^. 
aiTcz cloquent pour vous per- . 
fuader qiie le feul défaut de 
pouuoir me priuer aujourd'huy 
de l'honneur 6c du contente- 
ment de vous témoigner com- 
bien ie fuis> 

Monfieur, 

Voftre tres-humbîe- 

fcruiteur*- - i " * 
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Letifes de Ccngratulation à vn Am^ 
: ., touchant h» - heur mi 




O N S I E LI R ». 



Si. vous Içauicz ib%içs. à qUe| 
poind les nouuclies dô-.yoilre 
bonne fortune -to ont été agréa- 
bles, vous douteriez fi le relJcn- 

ciment c]ui vûusen demeure fe 
peut égaler au mien tant il efl 
extrêmes. Certes» iJnes'y pcuc 
rien adiou fler , auffi procède ► ii 
de ramidcqticie. vWs ay vouée,, 
qui cft fiîtov rpcu commune. puis^ 
que vôtre merireen eft 1 objca,. 
Je vous en diroiy dauantage , iE 
lexcez de ma joye mer. don^ 
no.c la ijbmé, il n-,efplHt donc 

46 vous affiner, que mon ccn^ 

tenter 



h paffion quê i'ay poux yô.ii^ - ^ 
, Sttr^k mme^Suyff;^-^^^^ . .. .... . j 

r : Les .opuueljçs, de vaffire ^.xo»^ X; | 
ttK^ft .en clutrge que- iw^i^^- ■ ^ J 

k tejgioigQGroùt j>c^ô<^^ . j 

.. - V' ■ # • 

-•« - . •» 

». / ; - • . /■ - - . ^ ^ 
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é4 ]bE SE C R ETJIRE 
niicirx que-iiia plume : elle feub 
vous r alleu rei a maintenant que 
je fuis toujours à mon ordinaire, 

Monfieur-, 

Voftre trés-humblc 
. . .feryiteur. 

». . • 

j . • Sur le nteme fui^t, ' 

O NS lEUR, '- ■^("■^^ 

■ La part que ray toujours pri-- 
fe das vos intcrefts"vaus témoi*' 
giiera aujourd hay l'excez de 
ma joye^ Ja nouucJk du bôhcur 
qui voùs cft arriué. Que (î ic jîc 
fuis pas pourtant dés premiers à 
vous en feliciccnii me fuffit qûc- 
ic fois d«» plus fexîfîb^çs au co- 
înuh cônrcntèmcnc qui pou s en • 
^ ûémsurc, Ilâdiîîgcnce ou le rc- -l 
tÀrdfiiîé'^d'vn Gouriîer en cet- -i 
te ib^te defeccoiitrcs , ne petir.- 

■■ . • • ■ *. - 






cpn fidejesisn» cela i 



• I 



le. me fâi^ .fort aujpu^çd**^^^ 
dw'iîîondç, / ^ - 

. ' Vo; 




i 

.*■. - i 

'1 



- ■ . — • ~ • ■ -mM m -m a m m m. ■ . - - ^ . 

f 




>c que V oii&visftarri^ 



• . 'i 
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; v*^4 LE~S£ C R E tuil^ E V 

' oni'acqu iicer ;de ce devoir, le. fçay 
, kicD que U pius g raade partie <{& 
im$ adafs âi'dtic pwéntt. Mais 
CQtDîmé leur facisfedion etoiî 
petite, , je iie eronne pas il 
leur dîygGDçe a.eftc grande.M^ 
:|?ar^ire me ricnc lieu de mcricëji 
;jpu,îs qoe.la longi^cur de tnoq. re- 
' tard^menc qe p/ocede que d& 
l'excès de mon allègre ffe^ 



♦ • 




j' 4t«T h mime [u kp^ , ' 






VOUS ne doutés 
dt TainMié^uc j eivou s>ay p romi-^ 
-veii5^ fo« aifé "de croire^ 

nbûveUcs-d u Ijôiï^ ht u irl qui voiis 
eft aFriyeVMa4« usdiray .que- 
cb:Q3:ti»e ?volVre mériçe me l'a fau. 
^réYpîr iés loi)g>tçmps., k ^ ay* 

.1. # * . - , . •'^ 

. ^* ^ ... r ' ' ' 
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ha»(£@' tous, jlei kw^^^^ P^^-^^^^ 
polluant m 





e ce que; 



où: ie mé trou ue j 




pourtant quelque 
& inutile q\jt\e ùik,(h mp^^^Qp^^ 

Mon {leur, . ^ 
da- . ^i '. Vos ttes * I: 

fervueurs^. \ 




-■■1 





ïi faut que vous vous «lïBagi* . < 
niés, s'il vous p^aifl , le r^pû*^^, ' 
J!^CBit' qui donç 





.^S- LE SEC RB T 4 IR E \ 

Jès )àc vôtre bonric- fortune / ne? 
-ponuanc vous Lcxpriraer tant 
^crlle c^ft. excremc. Q^e û en cela 
.vous auez xacpre befoin de ft^ 
. cours , voflrc mémoire- vous )e 
«prêtera fxa vous r'aileuraot 1^ 
paffion que i^y pQuryôtçc içt? 
i'exce2..dâQs jBA joy^e , 6ç vous 
»y fôzr/^ j^^^ adjoufter 

^tf C0 m'iiQfîôtâncidc vos corn*» 
iflândcmens, pu [s que par mon 

.0l?eyfrance i'auray ce', p^arfair 
contciïtcment de vous pouuoip 
"té-m o î g ne.r cpu:^ bien ie ^^^^ 

■ ^ y^tré j;resr h u mb!e^iertij^telîîï!J 
. - jSÊvtre^s-ikiele»- > ■ '"' ' " ' - 

, ■ r . '\ . . . - <^ S r ' • ^: ■ . 

• • • ^ ' -s ' < CN ■ ' • 

- • . ■ v ■ 

^ ., :« ". .. " . - ^ A 
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étiez aiîe2.gèDei;dux-ppar prcij^ 

dp roqu e.am i tié^aU j e lae p er* 
iie.dautC2.p.as.a^ffi d;e-' 

en quelqtfcê foïcej 

uAnr me prèoalojr d *autte.a 





* -1 
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chof&du mondé la plus verità- 
ble, puis que iefuis de cœur ^ 
, d'ame,- Mon (leur , ^ 

■ f • ' 

■ \ YotreFresrjbuJuple 




RhonÇt J^Y U mime Su\eu_ ■ 

_ *^ • 




q u e vou s prenez, paît au» 
qui m'ciÛ ariiuéj IHàufi 
aaflï que vous paiimcrpicz' al-â- 
vâJîcagedu nouveàuvGtodit qui 
m*èn demeuré, Ce H: deqtiQy 
vous advertis , afin que vous ne 
Jaifficz pas efchapjprer ^y ne ieule 
. oceanô. dç vous en fervîr>rani tî- 
r-er dies . preuves dp la paffion qui 
ïj^'en demeure-. N'oubliez donc? 
pas ^4viâ que îé vous don^e» 

©a*ie mefcïrs d'impadece en rat- 
de vous pouuow termoi-^ 
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« ^pr V iceur fie atny^. 



■ 

t 




y Répoi»fe f(*r le même ,Sii]çt^ . 




ti? » vous eflani rejoiiy-extrôiï^^;' •* 

jSuéiparce que ce fonc <lef ac^iosf : 
qui Vvus iGï|t..ïJ propres , iju'ii - . 
vous ,ieca tQufou;ri,?i<npp^bl0^^^^^ 



» - 



.1 





aon^e c^nc'des^pu angles 

heufeux dç fertiir .d Gbjef^^^^^ 
vcxcueufcs • "bclmàtiods^ 



iaurois de la ialoaîîV fi «i^Ç^ 




■pouno ient-ou iicquexir .ou imî- 
vter.'Mais comme elle fout- nçcs 
Jbeufçufenjcûc aucç. -vous >é 

.^iclon-pour les- f^iinir çiiute jn4 

' Les npuuelles a(Feurancesque 
.vous in auez iouuées de sorec 
^Ji^itié , (£n preiianc ^part à m 
4?ûnne fortune, m'oot beaucoup 

'tnc pr t fe rap^ Je. bon hc u r.dç'v Ô- 
tre aiE^ai^n , 4 çelityiddtic is 
•Mptiis aujourd liyy. Vods m aués 



i '. 



înMéianprpes liiççreftsauec jèsù : ^ 
/ôcresr quc ic jie pcrdray iamais ' ' 
e fûae.nij'i de cette, .faueur. le- 
buhaicerois 





occaûon :s Qftric gaur4^,i;Qei;itcr 




1 



par mes i&çmces A^mi ^iiQ^^^i^^:^ : v .,^ 




1 . ' 



: • f > 

h. : .; 
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^^^^^^^^^ ^3 que VQus.nc prcimcz 
plaîfii: qu à «^i^iç donner tau^^ 
ionrs des nouvelles pre^mea 44 
votre amitié ,çommç/û À'çftois • li i ■ 
dliuoacur d*on cjonceypii: qtiejù " I f 
^ue douta, Xçay fei«ia q 



VOUS ne pouuez .e.fee g enei eux 

VQU^ 





0 

I* 
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j^i t JE^ S E C R E T A 1 R E 
oarc au contentement cjue (zj 
receudc riicùreux fuccésde inÔ 
ItjÉFayre . Et d'ailleurs faifant pro- 
.feffioûdç m'ayaier à l'égal.de ce 




que i-e vous 
|3é«^âicié popt votre ratis£a<^ion 
par ticuliç/Fe , qu e v<)us foiFi ési^r 
tremement îcaùhlQ hsi&* 
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-Ce^'ejfi: pa4!d'^ujoùr4i^^ que 
■ie yp.as^fuis rçdeuab!^ dfss . tj4' 

e yoçf e ajnîiîiié,v.aus 
4^ eo apez;^ aonn4 tât 

' - ' uenir 






venir } dans JSm pui lla^c e eà,^ 
me creu^v^e. de ^ /çni : eeuiinc heci 
Mais puis qu'aujoujrd^'huy ,veus 
partagés auec moy laioy^ que 
ic Eçlie^d^ gap ,jd€j^©0' pra-v 

*bWuîb€aîc de es auaiiifc 



tagcs <|ui lïi'eiJT dcmeurenç j (1 
vous voule? que ic çroye que 
vous ££i.« tcnés au nônobre de 
vos meilleurs amii* auffi bien 

• * ^ . ' t — ' 1- ' 

~ Que de vos trçs-hum-f 
^ . : . Wes.ôc !;^c§.£deile$ 
'. ' .fexvûeurs. . :* : ; 



V - 



Illettré ^mtUuUere de. cmjeuyjjancf 



M 



ONÇlEiUR., 



. .E.ftcore que ie fois. Je dernier 



% vous fciîcicci du-nouveau gQU- 
'^yctnemcnt qtuB le KQy vous a 
doané,ie vous puis afleurcr que 
^\iy cfté dés prcmicrs'à tcrmol- 
gncrlc Centime nt d'ync ioyei 

pubjiqu©, £v<^°"^"^^ devoir. 

. iquc ie vmi icnds tirç Ton prix 
o^onaele plûtoft que^dç;^^ 

,^iUgencav.i ay çrçu quepoprécrc 

TiUrdif il,i^«.i^:OU$ feroit pas moio* 

.-cÔfidcrabl0.Si ie »a^.oi$ eu d'au- 
tre objeç qocceUiy de. la gran^ 

i .dctir dc vqftre fonui^ç, i' aurois 
preuenu ah cettie a<^iô cous ceux 
;qui m*jont deuanccynaais -ne coii- 
Jidcraac que votre Tcul mérite & 

^ rioclinatipn que ray à vqus fei^ 
^^ifji'ay fuiuy mcsfçntimcnsplu- 
io9i que .I^a cou (lu m e , fa ns m'e- 
-ftudicr iaOuiais qu'à mç faire r*-- 
î^^rqucr en iou5 lieux ea çifcc 

: . plùtoft ,qu co apparepcc ^" ' 



'4 ( 
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,e & tre* 





C 1 




4 ^ 



f 






le ne 

bruit^des 
r 

4oîgtjô tiîja,; voix 

^^Ijs p^our publier auec eux 1^^^^ 
?côm un cpntenteinçDt^ totie banc 
cbargede iJ^areieiWde Bran^ 
-ce, don t le E o V y^jus a " 



^ue TQS eonemis font contrainc 
:;defe e.ood^m neveux- m crmès k ' . 



1 



I. 




/il 



I I 
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cant heureux auçc yoc partie de 
la bonne fortune que voftrc me 
vous laïc efpercr 5 croyez 





attirera ivûcreîbite. il yen auri 

fort peu <iui m'imitcisoiK w 
ïèroluûon déterminée que lay 
,rife , dçmporLcr dans le coça^ 

-eau là qualue, / _ 



1» • ' . 



Ybftrctrc^-feumblc 
&tres-Oi 






n^n Seigneur, 

1 ■ • 




te lie VOUS tends point ced^' 

■ . . ;. ;> • • voir 
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A L A M 0 DE. 77 

i voir pour vous faire des remer- 
s cimensdesfâueufsdÔt vous au es 
i pris piaîfirde me combler ; puis 
i <3ue dans les cxcez elles m'im- 
j pofeDc le rilcnce5en m'oftànt les 
i moyens de m'en reuaucher.^ Il 
si me fuffic que vous croyez feule- 
i ment que îe pertiray piucoft ma 
,j mémoire que celle de V05 b.ien- 
faits,& que dans ce fouucnl/ qui 
mereratoiijoursprefenc, ia feu- 
I le attence des occa fions de vous 
^ feruir.cau fera cou ces m^i inquié- 
tudes le fçay bien qiie coûtes !cs 
fois que vous m'.<.ncz obligé 
'vous vous eftes Càtibfaiî le prç- 
;, mier.mais comme ie ne-puisTe- 
ftre quelque auanta,2e qui m'en 
demeure, fan s vous rendre quel- 
que feruice de confideiatioD.Ie 
vous demande la liberté de vous 
imuorcuner à toute heure de 
j, m'iionorer de vos commande- 

. D 3 



^8 LE SBC R E 1 RE 

mensjann quen v dûs bbeyfrantî. 
aucuglcnhent , vous connoiftré: 
eue il vous eftes excrémemenc 
généreux î ie ne fuis pas moins^; 
fçnfible légalement , ' 

Monfei^ncur, * . . ' 

\ Yottc trcs-hnmble.&X; 
f v' très- fid elle fcrukeur; 



X^//rf fur lé rncjme piiet. 



M 



ONSEIG.I^EUR 



Si vous attendez dès rcmcf- 
ciemçns dignes des faueurs dotffe 
voiis m'àués hônorcjie vous fop* 
plie de m'en donner les termes, 
afin <5uc îe les redife après vous 
pourvoftre fatisfadion. le con- 
fcfTe hardiment mon incapacité 
à votis exprimer le reflemïnient 
qui me demeure des obligations 
- que ie vous ay , aufîi bien que 

' moa 



A L A MO D Er,. 79 
mon împiiilT4nce à crouuer |es 
moyens de m'en reuancher. 
Mais comme les actions gene - 
reufcs portent aaec elles leurre- 
^ompenfe ; tout ce' que ie puis 
faire, e eft de vous ramenieuoii^ 
â toute vôtre" cxtrcmè gcnerofî^ 
rc , àpf es l'auoir publiée en tous* ' 
licu^ auec k qualité que ic pofccj • 

. Monf«igncur, - ' 

. Yoftrè très Kumbîc: 
- ; & tr«s obeyflanc- 
V ' : krviteur. 




lettres four âém^tnàer pardon £vnt^ 

fiiHtâcomtnife» 

ONSl-EUB;, 

( Si la confefîîon de ma faut* 
i peu mériter la grâce, ie la veux 
( cfpercr de voflrc bonté plucoft, 
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ûue de roon intentipa comma 
iqnAçeote. il eft vray Moii- 
^cur,que ie, vous ay perdu le ret 
peâ .eal a^ion gui le <paffa hiec 
au foir j m ais ay âac éft é tpu t à 
(|èup fu rpr is . de colère , faûs 
àuoir le loifir dcpéfer au lieu ou. 
ïcjftojLsue vGuslaiiTele iugement. 
dç JDtafûiblefTe aprçs rauoir. coa» 
damné :moy-mefmc. Voos fç^ 
uez que nos premijsxs ' rooiitte-; 
^mens ibnt CbuuefatQs dans kul^ 
violence, quils ne prennent loy 
que d*eux m.erm« a« çjtépjrtsde 
la raîfon. Ce qut ^oas doit fairC' 
cpn fidercr V ea la faute que i ay 
commilc ^ que la narure y aplus 
contribué que rr^a voloricé > 
que 4e la forte fi ie n*ay peu J, e- 
uiterji'ay fceu au moins na-eni^* 
pentjf. Q'çû.dequoy ie vous af' 
feuce 9 aô,n queles cccs>hufflbles. 
prières q^ue ie. vous*. fais de ma 
' ^ pardonné 







vous 

blés s 

elles gjrpcediént , - , ^ . . ; - 




s. 



Z^//r^ /»r le même Su\(^^ 




\ 

-1 



\ • . ^^^^^^^^^ ^^^^ ^^^^^p^ 

grâce quie îe vou^ demaiade»(ou^, 

me i! 





eo voftre cûdrait. Ce D^'çft p^s. 

innocèote ne;ri^e iuttific , & ne^ 
laîue ma çorvrcientç ré|HQS, 
mais, ie yeux quft yjnpp::îefpnc y- . 

fôijC ;aijffi, a-PJ^Çs fi'ivir ob Wtt..4%' 







^^aiy loiiffouïs eu£ p<i 
; ruijeei de la ^rofeiBonv q ue i ayv 
fei ce en tou%lît lïx ./de . ppcter . 
mial 1 te j 

VoftiÈè.^tres-bli 

»■ ■ ♦ 




• ■4. 






*^ - .... W «r^. . , ... . r 




\ ■ 'r-N. - . . ■ , . 




le ce vous eitiiaôis.pas ex*: 



4 » 






me'^Taindrpis poipç de vot|?e1t^ 
lchçç,ny de 1^ frQidfur qqç vo«Mt , 
mauez cén:ioignée a itôtrç dér-: . 
niere V cyjë.. Ce n'eft.pas que iç. 
vous veuilb foi^Sf à ; ii'aiinjsri 
^.ais ie ferois bien ^ifç qye yau^ 

¥âu&^ ay (v-Qué^ pour ..yaus obli.^. 
ger à me ^irc j uÂice-eam hô»o>f 
ranB; d*%rie . r.écipjQ^uè;, ie^ vous 
laipTe pGùrçàm.àfcgr'C % la liberté 
dcp vfer. cq^une 2 vous, plaira, 
le d y à ^egrjBr,puis,-q^ e ^i^iW^dc 
ferment dû vivre & dç anourir^t 




Vo ft r e tr e s -hui^^lç 
ferai 



«4 ■ « 



'Re^onfe^fir le me [me ftiiet».. 




ONS lEUR,. 
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Juâ. fuU ,cqntr4i;a,c de yoGf 



1^ tB SBCR ETy4P-RE 
difQ Jes .proteiibacionS'quç vom 
jLi>àpis faites d'itnè étemelle 
aw-tie 9 p'aîs que 1^ voftre com^ 
inencé à fc la£er de fa cpnftan^ 
ç .11 fetnblc que vous vaylï toue 
à coup oublie, & l-eflimc qiîè ic 
ii^is de vôtr£i,;inerice)£c-k;palIioa 
que, i'ay de- v«us.jferuir;- ^Voiifir 
ç^aangerés d'iii^OQeiir quand il 
vous plaira.^ >fî vous voulus que 
ie craye que vous n*eftcs point 

que vous rçagés Tarx flecpofçr- 
u eçerneljemcuc ceiyxTqux.youî 

fpp t ^cquij_çpiîwi3«^^oyv ,;.eai 

au.ali£é^^;^^i^^<-^'':' - : 

~ Monfieuivr, j ' . ' 
^ ■ V - ; . feruiceuiv 




On m'a rapporté que vous içuôiÊ: 
Kpnfort nialàpropOi quelque? 

diilouw^â moâ dcfauautage. lé 
VOUS prie parr çharké de vousejc^. 
repentir de bpnae ]ieure>{l^ous/ 
ne voulez quei^ yôjjs çn ioippfer 
viî^ plus dure^' penicence, les 
si ep tôni^ pas ralUe tit^ û i^aor 
commericeî cpiiigés dooç véfe 
iTë pla idby é , o ii yo ùs - p€|rdré& 
votre caufe & auec djépés ié vou^ 
■■€i n \4ue rt i s , a fto q u é vp u s ay é s 
moins, de^ fyiecde vouAplaindre», 
Ec quand ie vous verray:*^ cet te^^^^ 
feumiffipn nçceffaire^ï^e i'at- 
^ ' \6V0US iyi6ciaipati?nçe?i«; 





^ ZyS S ÉckÉ T AI R E ; 

^^enfer^y fl ie dois cftre entpre,. 
©QmW i'ay cfté auparauaaç , . 

■ - > t • ' ■ 





Lettre jur le frtème fmeh 



. "v 




■ ' '"wus ne fçavez quefai re à m édi*' 

• ; re d yne peaQïine>. qai m appar^., 
. tienc de furt ;prés, C'cfl.le plu%^ 

. gère que vpus. Xça u nés faixfi;-' 
" Quc.ii .vpilre vin vous cau£e 
: ÇB{ytr.ai?agaBce& , ie voas ce 

• d'y raéDcije de «i'eau , le plâcofl; ; 
, • qu'il V0«s fèjfi'.pôffiM aucre- 




« ^voiiS epccodrojc aiitBais par*- 
sr.. C eiofâî ies c nac iraU es a4 vis » 



l uand 'V-i>us les, iui Vt^cz, v 





ié .ne.voii$,efçrit.s pQÎnc^ cetea;r 
leurc .paur vou s fat i sfeire , dai^^* 

vcrcuimariAplûioft pour m«4:oaii 

qij«s|è fui^ ^TiPiw^ ces âu;^x rapèr- 

aiïàîit ont béiia ©ftre"' mes luge^Sj 
rapp41e de leurs arfefts, comme - 
d'à bo ^j^ïiâc V an^ ma çon f cippce - 
qui .feute j,jm*abrpi4t dc„ toutes - 



xez^pourçant çe^ ^q'U vou* plait- 
navj ii'eftant pas en. volomé de 
m/expliquer dauantage. ,Que & 
vous n'cftes p.as fatisfaiç des. af- 

i^ue iç aay iam^is .fbngè à y9U5 
offenfer. le vous Èiûè Jaçanc 
blanc bc.pour >y juarquer deÛus 
Tûil;£e s^ei&ocimenc Ci, ^ttn^ Â 
grand C|ue vcms T«)udrcs*:"il 

£iffit que vous vous foûuenics 

ée mon nom ^ 6c de la 
<|U autrefois i' ay .porté , 

- Vôftre très- 
ierykeui?* 







- , . » 
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ceuAf ^ui^vous ciitrappr- 

■»v r ..... V 



té que j*ay,médic: de yodre paj^ 
rente > tiïédifeox ds; moy , n'ctt,* ' 
ayant iamaisi.ea la pcnféeîr J.© . . 
fçay le refee^ <juc ie dois à ca , 
fexe ; 8c qtié^uê fukt qu'elle . 
m'en eu ft doi>fi£ , taon bumeuà: 
m'eut toujours forcé à le- f^^^ 
Au - reftô le vin he ma iamaVs ' 
fait parler. ÂjÇç S vous eftes fi .foii . ; 
que de, ]e croire» ie^pu ni ray vô,-; - 
tre^ jolie a{)rei m*auoir fait cpnj- _ 
paffion. ït^ vous dis ce que-i'ay^ ; 
enuie de lair^ y aân> que ie né * 
TOUS fijtpri»^ P^^^^ F^i^r 

témoigw ftàfiblern«nt que-- îç_' 
fçay mettre a,la,raifon ceux q[Ù£ 
fie s'en vculeat pas. cpncenter^, , 
Ce ft delà parc . 
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K^Htres pour fi iUfi^tfiçY 
• imuHe revroche, /" ^ . 

ON SIEUR , 



• le m cilonnc grandement 3e 
l'iniurtice que vous m'avez fai- 
te , eAant Ci raironiTâblc comme 
yoiis eftes. Vous maucz con- 
damné fanr m'oiiir au premier 
taport dç mes ennemis, fans oh 
fc r V e r û 'a ut re fo rtn alir é q u c c cU 
le quQvotrc pàffion vôusaAjggc- 
>éc/ vous âuez paru vn peu crop 
violent en cette rencontre, ôç^ 
d'autant plus encore que vous» 
n'auex Jamais douré de la pailion-' 
que i'ay , de vous feruir s ic me 
plains doc avccraifon de ce qu« 
vos reproches n'en ont point, 6C 
vous fupplie que d'orernavant 
vous preniez la peine de mettre^ 

• ■ ' eii' 



en cfîac Jés informacîons que: 
VOUS feres. d'vne affaire de cçtça 



j m porta n cç . & particulieremen t. 

■ ' ■ ^ ^ — _ m ^« 





ONSIEVR,:- 



l*apprQuvcd€ forte voftre iul 
gçjiaenf y q ue ie f u i s en dou ce dfi? 
mo n i nnoce o ce m'ayan t dec IaK>^ • 
rc capabk je vous itâcore pdëfw- 



tanc auec vécre 




■ w 



w«s pcnfées ft ohc; ia ni^s eèijàtH 




c âù crime dont . vois ra'âuéé* 



, - 4 



accufé 5ç çoriiuincù fans tri-'ouir» 
de quo^y icLme plîiins dans l e rcf- 

gc6l que ie, y.o us. doi 't ii:^^- 



1 
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- ^ LE S EC RETAl K.E , 

. vous. ne fe- 

i?i:és pa!» d'hnmcur à me faire- 
; ^ ïaiian, ma.confwiejQ.ee me le fera. 
tûûjoBw^ pûur me iailTer viuxe 

• -^^^ , cruitegr. 



• . H .m ^ ... 

tmr^i de cattjàujfijafjce à v» 
• . nouveau msrié^, [r 

. le me réjoiiîs^ après roiiis , (Fe- 
rheureure é|€<3:ioxî ^ae vous 
auez £akc 'cfe . Madam e vçftf e 
femme, le participe ciiuilemçjîr 

l ceqçs, cçans bieiî ay^s quevv«)tt5-. 
.àyéspartagé çn dc^x la puiflk»c^ 
_^ue voui vous eûe^ £iç<juife fur 
ffl3e&volonts5f comoMî iiofiorant 

» ». " ' ' '^fm^ Dlgilized by GoogI 



aujourd'huy vâtre ctèce laaok^ ' 

vo u s ay cpû jou r s r end u s fan s re«, * 
lieiie nyl ans inccrualle^.I<5 yeux ' : 
-croire que vous n*eà dQ^cez pas 
non plus que de Ja paffilo quej i ay 

MONSIEUR/-,,.: 

• Nwcfîdèz pas qa è îe voUsfe* V 
iicitô du bd Jaewf de vos Dopccs, , 
puis que je mimereffc >de tous ' 
vos coi^çiH€aieus , par la parc / 

que iV pî^fiiJS^ ft^^ 

3uant Iil4^ïet^ ifatisfadipiï ^ 

• Digitized by Google 





.^fuiEc feu.îcmehcde voua lamca- 
iMeuoirdans la pamon que fay 
^t;>i9p%' J!&tmx^ que vos^proipe- 
JT i çcz , . .mes malheur $v fer ûiûC 

vos 







1 




•t 




I îty toûiours 0ru qtii to«i 
de bÔ4jatui:eC& de 



^ ' " r , - Digitized by Google 





vjc vous, 
•é, 'Mais k vaua puis a lî e u-r 




*te d'vnc femme u s au es ac-j 
quis ; vne^, npp.ue)le . f^r^^^ 
ayApt dé- M. parcage -, %iiçç. inoy 




\ ■ 




. . • ■ ■ . . • - . . _ ^ . V * • 




« 



fer de ce qui me couche., maif je^ 
4uis honteux d'en r«ce?ok^toùs 

_^Qn;dc . m'en rc y an c h c f . Tou c cr q f 
<|ue le yoijs^ puU- .4^5^ , 
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fau ray faas ci flelcs mêmes ieû. 
iîjmpiis en ce qui vous rcgarder^b 
comblé éwnt ;d'inclii;iacioû a^fi» 
bien que par raifoiîi > ^ 



T - • ' .. . 

;r,^ncore quc^i'aye fait vœu Je 
vous honaceif f arfdicemenc tou- 
te ma V ic i $t dîi^ iï€ me Celafcj^cf 
^apïais f n foui momét^e 3U p 
iCônque i'ay de vousfcruij:,iiDe 
fçagrQis cftrc conrentV iil'o^ca- 
fipii' de changer toutes ces paro- 
les en effet ne s'offre bico^tofr 
:Ceft le fcul boo heur qu^ i'a^' 
tiîns aucc beaucoup d impati^^' 



A L A M O BE, 



! tt i n'ây^nc pas-moins de rcgroi: 
J 4^ porte r in u cilçiûcat J.a qualUc,' 



- : - i& ,cres : obéi iTant 




jjtnrjB-Çur.le mê/ne^^suw. 




" ' Jhi ^ if - - - » 

Ne Yoûs cflonnéspas fi ic vous 
îniportune ibuvent 4e;œ^iet- 



tresj, jç n ay point 4c fins grand-, 
rp.laifir aa inondo i tjiTc quand ie 
) infits ia main à. l& pîuni©. pour 
vous ageuj^.4ç l*eft^h^^^^ que -ic 

, faits de vofti?eè:rmtic,& de ÏM^f-l 
i .«ité de la miciï nç, H. eft y ray qu c 
,j ce >nq foac ,tou uo □ rs, qq q d es . pa- 
i voles j d^ais^ comnae mon coep^ 
; ï»e~ fcs-diae je itûc fajtjsfait s 

^ «a'acq^uhtanç .lÉk que ie ..you«. 



,dois.Si les occafîoas,de vous içr 



TOt s offiriroiec -auffi fouBent que 
«elle de .vous efcrUe,ie v^u» K- 
, inoignerois en mes ailaons plû- 





Autre fir le «w^*»^ 

- 1 



V pui s que làaamàl hfiuf m e pfl* 
U3, des ocoafians die vous Ccruir, 
il faut poîJr nia ^at49fa<âio que 
ie vous t<^n3oigne la paffîoft q*ie 
•©1 eo dcmcurt:. îe fçay b5e»que 
' voireriacritc ôc yôtrre Côttdiuofl 
' %3rous,oat fait.acquerir d^s feroi- 





ONS 




J 



& nne î d u mondBillie oie pc rm 
pas de. laiffqc , éeli ippe r vue ulç 
occàfioa fafts vôivs r a^sturer de 

|ias que ie f 

xmiJcUd . inipftcij^fliCfi ei^ lia ttencç 
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iaaials portée à ^ucrc cKofc Ci^ 
^ntles pxQceftatkiûs , ; l •' 

de 

V ' Y o ft r.c t rès = h amble 

icrvueur. . 




' • ^Jt^fi Uitrp de frêt0a^ ,. 




' "^ot» aîic2 beau <a>«r 4omici: 

*ôus les iours =<ic ^nOuu^lM»'*^"' 
î;âc*S:;dc v^rc amitic, totM?*i0 
^rcuucs que. vous poO trC2^\:«uP^ 
^e la^ oiicnné nc Clament i$ 
s-eodre plus parftiiçcc- <ja ellc cfl:. 

J*occaiioa d« xo^*^^ ^^^^ 
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!1 1 î e vou s puis i^m^f^ ùe £ mc^ 
' foins reufil lient: ; o u q o c in ei 
voatîxfoktït accomplis, V9u$ ne 



me treiïdre^ pas», «i^igitemp^ au 
lion^bre de vos» idtiiiics^ iç^ 




& (tes plus fidèles^ 



, . . .. \i -li 

- • - - - ■ - 




O N S LE U.JC 



s. 



, 'V le n cùny îanla î s' uis eu r â 
re.fofer l'hôniiear - qug^ vous jne 
fâïfés de ai'aimef cxrxj^meipç^ençi 
îiiais- i crcQ,s comme le n'aj point 
de merise ppuçvyods y . objigerj 

tune dâs les ju'fteSv ap preh^Jiftq^ 
bu je me treuive d^cn éûce pri u4 

. 3 «. 



11 



'■4r 



mais bien fort rdifonnabk i 
^ : 4recip. WûàfiUAC|aeL k mien %m 

> ■ . tre§-<>bey ^rarïc feruiteot- 




Encore ^jtter jev À àye ; jamais 
douté de vofVire amitié krcÛi'' 
m e te 1 1 e m e n t , qn il ià ut que 
rauoaç que; vous me comblez 
cgakmw .Ôc d' honneur éc àe 
plaifu,, toutes les foi»; qtt& vous 



4 



» •» 
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1â MA MÙ IkM;' ' i^. 



j^ene2 la rpeipe de m, en donne f 
dcs.nouueUcs aflurances par vos 
îectres. Il cft- vr^f qti'en cela 
VQus ne faites quèrep<?iïdrc ai»»- 
miennes i mais de quelque ^fa*'- 
çon qpc ; ce foie . le ^ |g^p^rcç 
decjçtté forte d'e? ' 

k^ndàis de vous, être impatiu^,- 
i;<Qiis^ éic rirois j3;r\ iQuâts., des 

''m> îaiflcr cfcjiàp^pîsr vàe rëuîei 
.<?«ft îa feuîe . çonioUcion qui 
me tcfte' et^ . voftre ablcincc> . 
eftant bi^n'T.aife d'^illetirs rdiS^ 
. v&m ramejûixeuoir à tou te h^^x^ 
que ie feray eccrnellenieLnt, 

'e très - 



- >.-r- 1^-. ■•V - ■ • 





V. 
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; . .Béprife fur le mm Sf*y^ ^. , 




O NSIEUE 



- V^os ayez beau m'ay«ier 6$ 
iri'eftinîçr , vous me deucz tous* 
jours cfii cela du icftc;, puis quC: 
vôtre mçriçc mç;fcffed'objcc,I« 



ye.ux. que; vous^ iaic doiïmcz 
tou çq h'e u re d c s' n o u u elles pxca^ 

. i:es de. VQcre àniic.V^» lourcelafitr 
diminuera iamais le prix d<5 h 

, mièBjîedaD^ia gerfedion p^w^ 
leeit. Que fi aipainalMu^ vcut 

-toucesfûis que vous doutiiz» 
j'en tireray inon auaiitage lof* 
que vWs^en tirerez des aifci^a»- 

' ces 5 ne dcfifantautfç chofe que 
de vous témoigner gûc ie foi^ 

çti cfFec plutôt qiiedé pafole 

: Moiilii^ur, - ■ ' / ^ 
: " - Vôtre tres-Kuœfbi& 

• . ' feruiteuc* 
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A LA MOXi S. 10) 



^ ^ ■ - — - • • . 



Ltfires de favèHT a vp amv " 




Gçnal hpflimç -de 
amis., donneur dç. ia picientci : 
ayan^ fouhaicté de, moy qae ie 

ttts .humblemçnt,de l'obliger ci^^ 
yçe affairp: oà vôtre feule |aueur ^ 

P^*^' âonncr vri heureux 
iij^ccz , le neKsty peu rçfiiCbr à 
meri ce ny à fa CQP^t jop. ^, vous 
nyobîigjÇrez.dQ.qçe^xt^ 
. d y em plçyçir vneparuç de vô> 
<> .tre crédit, fans, auue çonjû,de^ra^" 
tiottque de celle d'en cfti^je- p^^ 

Par TO-dc VOS ues'^^hupMe^ 
. ♦ . i\ & jpf es .pfeçïffan t 



t. 





4 S 
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Lettre fur le' m^fm fmt. - 




._ mérite 6c vôtre conoi>' 
tioa youi - rcndcn t fi> cpb liae'^^ 
V J^le ' pccclFai-re- .vos amis 
- fonr touÊfoars eo- eXlat d© YPi^s 

^ faks aujoiird'hùy en fâii^ 
; ueuxdetXftppaycr ^<^^ Jà votre ûas- 




: «voias ay celle qui-Hrous iaufôj^ 
; peur . vous témoig|ier ejft : 
• ' partie ul le rcucmjjxneîïc ^'^^ 
, ' mcû demeurera en qualile> '* 



mu,. 



■ ■Ai i ^^L' i i rij i ' ni I I 1 , 1 1 ,.i ! . 1 ' ' " 



£éç»fa.À^es Lctjus âe faveurs 




Ce Qf^ciUliiomix^^ ea iaacur 
vous aue%^ri& 

ëe in* écrire j V^iis dirâ^^ç bpu--^ , 

ch« erf (Quelle façon i« youf ay 





ijjge2i»capablè de vous reodre 





« . / 




e 

treuuer plûsd^iietisfAi^ion^g^^ 
y: treuuaiiç plus de difficul&c» 
ne tiendra j^uâ vott* àe jr>*ta' 
dapner rçmplôy > e 
Té, de vous témoigner eû iQttSf , 
' çemps combieQ ie iuisj/ ^ ' ; ^ i 





-11! 



r • 



• - , 



4 ./ 




ie oiVeftîmé heureux d'aiioit 
reaconcré -yne petite occaiioa^ç 

- vous feroir^ en faifaet reUffif à. 
l'auàiïcage dé' ôireaœy l affai* 

i rc d ne vous.m*auez écfiî, i'y 

- ernployc egalemefii; & t(èus mes- 

- fdio$^ touce j33fîaiDduû-rie Tans. 
: perdre îVP . m^îrept 4^- "^ W^' 

vâx|uel poiBid i'eûUx^ J'ho^iiieur 
> ift vos cot»mandemenSi; Vous 

quàndil .wïti^ plaira, £ y9^s d^- 
fireV dicf d!aiitres,v preuafiS;clfr 



1 obG\uà^e; ' 

r." » • 



' ' M o n fi c n r , - ' ' - - ; - -> 
■ • • 1/ r ôc t. cs: fidelleierviteur. 

. i' , • • ' 
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/Lpîtrcsfqur fe pUhijrc.d'vfteyr^fy . 

Ionise, abUnce.;'. - •■9. . 




foi^nt ài.'efprèuuc de Latsfence, 
• v<>M"c eft de fi Jôriguç 4ujrè<> 
que i'iippreliefîde.qo en in ou--.: 




icjpèiQf » > vous' ccffiçzr 
tauc à faîc de mVyîî:i.èr. le ypûs 

s parie hardiment i parée que ie 
.crains * 




â ma1^ 



crainte- puis qu'elles 
f galcjcnent & de raâFeaioWqu^j 




« 9 






.^ptejiieatl^î vous défiiez o ut i »^: • - 

i&inc; ^ d'inquiétude ' ' ' " 
- Monficur j . 

Le_plusJ3umble.de tou< 
JÎxuiceurs ôç^-leplus fidtUç» 
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Autre Lettre fur le wêms ftnet. 
ON S I£ UR, 




le au roi s plus foufFrir vb- 
^Lfe abfcncej il faui de neceflicé. 
pour volhe honneur pour ma 
làtiitaclîoLî ,que vous vous lait-, 
fiez voir àvo_ amis plus fouuenc 
que vous ne faites . je dii pour 
vôtre honneur, puis qu'il y vadu 
voilic , de demeurer fi long- 
temps dans vue folitude^donc la^ 
gayecé {Vulement ne parle ia- 
mais.ll ne faut tellement deferc;' 
a vôtre hiirneui ny à vos inclina- 
lions^qu'ellesintereiTent le con- 
^ tcnteiT»emt de tous ceux qui vous 
aymeoC'De moy ic fuis refolu a 
Vous aller quérir fi vous ne reuc-^ 
ne z p rom p t e m e n c p ou r m e mec? 
tre en repos , 6c ie vousen ton-^' 



.wrc par tous i.es.£uarme.s ae u 
paffion^uc iay pour votre ftrr- 



iktu 



' "... 

- . u - ^ • — - - -1 I -, ' Il 



. . .... •«•• • _ ^ t. ' 





quc^ vous me>^ 
ma iongue àbfcncc irjï©.r: 

, qaci.cTouhaÎEr 
terois (juc vous, fui^^^ , 

td'bumcùr àmctraitci: de. la rpftç 

m obligc^pc de crpirc que ie ne^ 

\ tout à £ait4udiff!C'• 
► il elt^yray que moo abfence; ; 

^ yn peu longueimais a>uàH^' 






^^^^^^^^^^^ ^ l i t ^ • I Mii m y" V ^ ^ ^ "* * 
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armis dans rimpuiflançe ou iç ufc 

ETouue de jjes feruirj ie. ûe ciens 

plus concédés ioiits de mon c- 

lôigneroenc de'la Cour, Le feul 

moyen toii les fois dc .na'y faiw 

reuen.ir proipp^tenienc, 

^le cémcigacr ^uc *ie.Vou>,.y-fuis 

neceflaîrc 1 VOU.S jii*y ver/^ez clans 
-vn ioilaht,mais auec cette fermé 
rçXyiutionde.vous y rçdxc loiite 
ibrie-dc feruices , comme çftapi) 

' rrcs.obeYflant ferViteuf'- 



" - - ' Rc^onfe fHtle piêine SyyU"^ - -^ 




* » 



■ . Si v.©^, vous imerefTcz r4)U', 
de ia longueur de nionab- 
^feirçê, vp.us mç rxndez 4 1^/6"^ ^ 



-V L A Mon E:- : MS' 

* vam, en me doDuani bonne opi- ^ 
> mon de moy merme qu'on ne 
! pourra ^\^.^jm. fouffrir. le oi'cL- 
' w)nnc:que vous- t^^e TOuuez à 
' dire, à la: Cour oà vous aae^ des' 

nombre» Si /ict 
croyols qué taon éloigneottçnït î 
^ «ja prcfèhce fil ft ne ce flaire po43c" 
! Vocre TerUicc, la'urois bièri-toft 

* changé le feiour dcs; champs en 

* ÇeJjj^^ (dèla villéi mais-^pinme iç- 
me juge i n u cile e;n cou s lieux ,ic^ 

\ donne la libcrcé à mon iiime u Cr 
de chetcbec fe^ diueuiiTemens: 
\ dans la, (olicudjc po elle fe plaift," 
' & dont vos c^mmandemés : tnç 

<5uand volis 
|Ouç;you> cgndre dés prennes dè::, 
mftn oBe i (Ta n c ci e n q ua li t S - -^^ : • 
Mpnfieur, 'T^^P'^"::^,^ - 

; . ^ - . / r " ' ' feruiceur. 

-f DIgiliz 




i<i*ilW> i« lil . ...•-lu \Ji.\>^lK 
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" ItCllrès à m Seigneur -four fe ittsîi'^ 
' V' ; d u» faux, rapport quork- 
• - luy. àuroit fait, à mUre^ . 




O N sie ur; 



■7. 



-r^ ' iè iî'gy pas b.cibiii îi gfândé^ 
. çloqyencti pour vous pcrloader 

q-uc ie fuis in9oceni;^ç Ja^édif- 
. faoce donc oii m'af c afc,p.p» que' 

le m'ofclige faire coo^&r 

mçfmes qui 4>i3« wi'cfi^^o^itcfifi 

genieufe, Quôy ç| ù'extrémemçot 
* aîoir«,qu'clîc fe découvre çl'el^^' 

merme. Q^ielle appareucenqu'a' 
^'JBîÇs avoir receu d.es faveurs fans' 
' noaibre de yoUre bonté , i'ayc 



mefprifé en ips termes d'irreué- 
récc,raillc autres belles <^u alite 2r 
^IvouK^Ieuant fur le commû 
le VOÛ4 fopp liexle croire q(ae ic * 
içray toute mi vie vn 4c leurs 
admirateurs £c vn fléau côtînvel^ 
à^^Ccux qui ont mis^eaiuant cette 
i9ipofturc4ei^;rcr|^^e pcrfon- 
où il. va 4^3 moQ J^oniicur » le 

{rprie. vn^if^eà iiûon côté, pour» :. 
e defen4reau pcril de ma. v vie ' 
que i'^Atoaa i^au coup moiu4uSi . ^ 
^€el 4Ubaur«. ne voui peuueiK fa« 
lisFàirC) Vous Q'aué^^qu'à me dU 
«f ié. nom dece Rapporteur ,afîa> 
ié luy porte fps cpjces. Vous , 
Aurés.plaifir &oûnoîtrc"fa me--' 
chancetc ôc rnon Ignoccnçé , ôc ^ 
{uiçc «Qiéme ieipp& de jie dou- 
ter plus de la paâijan^qijie' r ay d&^r 
vous fcrmr^coimB,eôftàn t# > . 

• > ^ V^t-re <res*b umble fer vi^e^ur t 
. ' ' &*-ir6s-obey{fanc«>. V . 



J 



i^i.n .rut I «r- -É Jl^ • • ^ 
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Il eft fore aifé a vn cliaGuird* 

** ' — i_ * 

lïi 'a ce u fe r d ' a u o i r m id i c d e V ouij/ 

mais ie défie' tout le nvonde en- 
femble ,de arcn conuàmcrc- Il 
ne fçaaxois auoir pa^lc que qucl- 
qu'yn ne m'aie, ouir^u'6 «3C re^^ 
prçfcnce mes tcmoins^iie tn^^^ 
a^c à leur, feirc. iîgnjeK jde kut 
ang mÔ^^inipcgcc^ s ik ne «fe io^ 
mecccht a ma m«fery après îkooiï' 
- ccnfcITc leur impbfturc; J^' bîp 
mecs rièn cîxauaîît que ie ii'ex«» 
eu ref faites moy jfeukmeDtcon* 
' cpiftVe ces faifcur^' de raport^ ^ 
.. ie vous Fèrary ,voir jeu r m aîicclç- 
voui fuppiiede croirç qt^e ie per- 
drpis .pluiot refpric que ie rel- 
* geiâ: que ie vjDus dois^ ^ que 

X . ■ . _ . . . . . ■ 



y-» ' ^ r 




la. fortpjà moins depaiTej: cii tous_^ 
lieyx pour foti 5c#xcraaaganc,ie^ 
ne vouji dQj3«eray iamais fuj^c 
de vous plaindre de map faifenc . - 

\ ■ 4^ très -^obeïiranc 

• • . ■ ■ ■ ■ ■ V 

. . - fervitéur; ■ 

^f— wKi^— ^^liM— II» Il i^^i iif ÉagWjg^— 

' ' • :• ... * 

^IcoQ veux pôiat, me iuilîfi^ ^ 

quQQ a aji^aacéâ cancre mo^v i=# 
^oàs fôfay -roir en effet mo^a ifi^ 

;dc c«u X qui. l'ont vo Lilu^cnîri Jeft 
"fiotrc &: pcriiicieure.Siic.IeèçqTi- 
xioiQbis i'cu àurois dcia tif e rai* 
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V0ÎC metcre hors d'inqùietpde, & 
VOUS' hors de Twpqpn.' le 
aii'oubiieray iacnais iufqucs au 
.^oïn^ àc perdre le refpea que 
ievcus d; !s ? CJuc fiquelqu vna 
vr<É"rcn':crb dc^ m en acculer;! e- 
pée qn« i'e porte à 'paoa cotéli^ 
en feià bien coc porter la pcni- 
.tencc;;îc vous Tuppliede cioirc 
, quc ie fuis toujours Je même 
. que i'ay toûjo.urs étc>c*êic a "dif^» 

V o fi-TC t r^ ^ hm^ 



> 



Wfonfes aus lettres Je 'mjtt^^^'^'^' 

^ Il eft vray qu'on m'a ra^ 
que vous auicz médic de rcoy 
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mais comme ie ne vo js en ay la- 
mais doné fuier, & que d'aille,.r$ 
veftre difcrecion m'ell fore con- 
nuë, ie n'ay pas efbé ccncéfeLiîe- 
menc de le croire.U n'eftcic ddc 
pas befoin de vous iuftifier d yn 
crime donc ie vous ay ccafiourT 
tenu pour innocent. L*eftime où 
vous cftcs en tous lieux fert dç 
\ jiîgcs pouc condamner tous 

( ceux qui vous ont accufé. Dor- 
I mez en repos , puifque ie me 
i trouue horsd'înccreft.dc mettez- 
I ,mo) cou(iours au aombre> 
iMonfleuT , 

,.de^ Vpftrc crcs-Iiumble & 
, V trçs - QHcïiTac t ier v i tcu r. 



Bépmfefurlemi/mpUt. 

jyroNsjEUR, ... 

. A uiitî t q«à 70 us croî rc Céu pa- 



r 
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blede ce qu'on ^ous accule, û 
faut que vous le confeffiez de 
•vôtre propre bouche, ne pou- 
vant adjoûcer foy au raport de 
tous les tértiofnsdu monde auec 
^aconnoitTance qui me decncu- 
i-e de votre probité. On a beau 
vous noircir de calomnie, ieciê- 
-dray toujours pour injuftes les 
-difcours de vos accufateurs. On 
ne fçauroic iamais me faire per- 
dre l'eftimc que i ay conccuede 
•vôtrê" mérite. Ce qui vous doit 
perfuadcr qu'en U cooferuam, 
ie viuray toûjourrhorsjde ren- 
■tation que vous foyez capable de 
' la moindre malice. Ce font le« 
^urs fencin^cns, 
MonCcur , 

Yô-trccrcs-humUc 
fer vite ar. 
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Lettre à vn/twy malade* 

j^onsieurV 

Les nouvelles de votre ma- 
adie ont tellement altéré ma 
"ancé, que ie puis meconccr au 
nombre de ceux qui ne fe por- 
tent pas bien, l'en fuis verica^ 
blcmcnc fi marry , que le regret 
qui m'en demeure me tient lieu 
de fièvre. Prcnés donc courage 
fi vous m'en voulez donner , 
vous fçaucz l'incerefl: que i'ay à 
tout c€ qui vous touche j en vn 
mot îe vous puis alfeurer , que (î 
vous ncquicLcz bien - to (lie lid 
ie feray concrainc^c Je tenir.Cc 
font les proteftâtions , 

Monfieur , 

de fon tres-humblc 
(' feruiceur., 

. ■ ■■ ^ ■ . • • F 
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Jutre Lettre fur le mm€ ji^ttt. 

: - le ac vous diray pas ju%ucs a 
quel ppi«c les criftcs .nouuelles. 
4c vôtre maladis m qnt été lei> 

. ijrc au aatnbfc de i^os , «leilleu» 
^ l?mîs,lc recic d^vôtr^ raal ne m a 

que i en JoufFre vné partie, k 
fouhaiterpis feulcnaet ,po.ur vous 

. féruiri^^pourmecomenccf d 
. itr« auprès devousîiPai&ie mal* 

- J^eur i^jpMç que ic me trooue arrc- 
ftc cn)i;euci yUie par des affaires 
que, le ne puis aDandonner > cou^ 
$:ps obftacles poortanc n 'empel^ 

' cberom poim que ic iïe^. m 
^ijcre <dc f ç qiis le vous dois,fi 

m* 
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vous me iugez. vtile à y ous iGn- 
dre quelc^ue içn^icc. Ccft^ aC'^ 
qg^oy iç vous affcurç, |5c^g? ic iç- 
^ay, ^jùtGiOsi vie ^ , 





, - * . • ■ , »• • ■ • . 



mi^f^i^M^c lettres é^tt oft^iwrm icri* 





... ; '* ; . 

Si i çuffe plùcqft r^comif^W 
fan tc, ie v ous au rois plûjtoiî 

.vous .m'auez tefmoigQé- 
4o ma. maladie : . mais 
îçU«a efté ftirçiqîî;gqe, |_ 
îGoi\(:ra|ac ydev r^^ vovi« 

49Xentc; iufques' à. aujoard^^--" 







9'* - 



" - - • *- — - - » ^ 
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<i^'aujouird'buy queâe fçay cooi- 
^ bi^ VD|its ÈAes feB fi ble à .ce qui 
"tou cÉ c y 05 ani ii'i c'cft ce qui 6fe 
. âullî que vous àû auez (ans 
,jiombrci Mais iç vous puis af- 

> Mpnfîeur, " . • 
V Le pli^s^o^''" 





Lettre fur le wcme Su\€t, 




£) élors que i *ay c« aflTcs défor- 
me pour cenlr la plume à^IaiDâifl» 
^ ie. Hi'éo fuis fcpuy. GoriMne vous 

î^^ei^bséjela- coibJation que you^ 
j^'âués doni^ée dans mx é^àh' 
die, pjtf 1-^greablç cacrçtiint idc 
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vos lettres. Ne me' priucs pas 
ppurt^iïc de çe conpentçmei^c fi 

qiiç iene fois plus 
^aàl.adejcgr, fans raenpir ce me II 
^ne grande- facisfeaiou, de mi . 
vùir hono^ç4eU fouewx<U..vij^ . 
lire fouueBif en 
; \Monfîcur,: - V / 

^ ' '■ ■ ' - ■ • ■ • • ^ ■• 

y^dcretres-humbld 





Lettres f m âéiHt^n^àer prote^io^ 




« »»» . f 

■ ^ ■ • 



Encpre que je n'aye point 
l*iionaeiir d^éue.cônuu de Y.A. 
reftlme/que toat. le monde faU 
d,3 fa g>înerofiti , jîj'a, donni î»; 
ba^ïdî^ûc' de vl* & pp 1 i e r t r es- hu* \ 



— ' 



Oigitizeci 



tjlçincac , corn me i e fais , ae m 
^oun^rprqtcûion fur Us wrres 
ibn pbcyilancc, Ic^ne (là 
point capable dVp çritne 
ine àffe rougir j de. forrfi 61 »? 
y iolé les lois de moa, P4AC« ce 

<quc r.|ionacuc m aiipU iflapoiee 
iuparauain t.Ce qnlme ^it eff e* 
ic r de 1 a bont é d ç V . A ,i!OU« for- 
te; dagiftançe , puis qftcja faille: 
-proféÊon Ique iç fais de iiMAt 
m'a fendu. ..crinaiiiclv 

à fon feruicc pour Y lûurç ^ 

Igneur;,^. , 
: : De fon trcs^faumbfe 

, ; T^^ : • , lervueur. 





DIgilized by Google 



. t • • • • ^ . > • - 

" ' " * - ■ ' _" ^ ■* . ' -• -• ijt. 

■. - • . . . . , • * ^ -i • • 

• . . .-»_-- ■ _ »^ , 

Jcvi<5n^ Ijrmè de la r^ei^ 
mcè V. R. pccadra porji -d^ 
le^ terres de .fop ofjeyflaacç i 
^ouuaDCcrouuer dans le monder 
Yi): abf y glus afl^aré. _ Iç Ç^oy 
<}u elle ne vipjfiia f (>in t pp qr . 
moy fcul j Iç^ loisc que ,^ bp;qité 
déjà Ëiixe^ en faueur d9- cpu$ les^ 
Q^al beur«ux $2;^ dîP' tCKiis les co u 
pabk s î £ c jqu oy q i,e as le fo 13 
pasqac par les Yoycs d'honneur^ 
Kimplpr^ Jb fècQiïf§ df fa p^p^e-' 
«cflaîre A mon repos. le Jiç luyv 
' reprefentcray point oy ma n alfr 

fance ; ny mapfpfcOàon > il fuffî.t ; 
qu'elle %aclie que ie Q>y point 

cam gaU 4^ *: ï ime. * don c poi^s 1 as ^ 

* • V •» ' - < « . • ^ \» - 

' ' . - -7 F .4 y . 

• - * ' . - 

DIgi 



^WW^^''. ■■' ^v., "- ■ '1 '"■'V. " ■ t U'.^'l-' l 

IjGîi^œes qui font- profeffioo 
^'honnçur. ne puiffeat eftre ac- 
.■curez çpnuaincusi C'eil de- 




r 

igtieor5 




obeilTan t & très. 



m - 

» 1 • . 



^- ' ' ' obli eé ferûitcur. 



Lettres fmiî\ tefmoignct ,a v»^ 




^îgan'd iô VQUS diroVs qu^ i ay 
ir^ceu' toutes le« fat4&fa<^iom da 
monde en ^ous rendant le icrui- 
«e quèï^pn^^ aucsi dciirç d« moy. 
^ rie vou s c?:xprh)fiçrois qu'voô 
jparÉié "^it Çontc» tcmenc que^ i*én 



-i 
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m'cft en fl force confi Jsraccon, 
que ic ne cvouoe point de diuer- 
tilTcmenc agréable , qu'en l 'action 
continuelle de vous fejruir.Etne 
croyez pas que ie vous en parle 
par compUnficnc j mon cœur, ma 
bouche Ôc ma plume s'accordenc 
enfcmble , toutes les fois que ie 
vous afllire corne ie fais main- 
tenant ; que ie fuis plus que tou- 
tes les perConnes du monde, : 
Monfieurj 
• de 

.„ Vôtre très -humble 
; . - feruitur. / 



\^Letti e fur le même Supt^ )■ 
ON S I E lîR , ■ ' 

>* * * • -m 

V ous edcs aOez généreux pour 
içauoir par expérience le conte- 
temcnc qu'on reçoit de feruir f«s 
amis. De moy ic le goûte frfen- 





V 



fibl^aicnc ' toaiyss kSw fois que 

hon Qor£2 qc vos çof^r 
s , ^u'il ne s'y peut 
■iicBra jpu fie r. N *çn ioycz dose 
pas auare,s il vous pîaift, ptiifquc; 
xe font mes ïcules dclicçs. le nt 
you5 importunera^ iamais d au- 
tre eh ofe dans la paffion copti* 
niicUc quc i'ay pburJKÔué fec* 
mue. -, éL datis la ; f eColutioa que 
i'ay priic d'etnportcî au-delà, du 
teinbw Ja ,qualk4,- 
• 4é ' Voftrc cres-humble & 
trcs-obciffant fcrvitçut^ 



~ y 




i«L ne, i3û 4:^{l:iaielicureux i^.^ 
im h iourqua vous m'^^M 
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e. .quciquç, çmplpy poaf 



yciiiQ fergice, cpriimc ét^aut la- 

i'eule chQfe du inpn4e quciefoi- 
|iaix<) is aiiec plus de paiJîoD» Je: 

eeiie 4*i^y meac" à in' h oiù^ orejt^ d e* 

cjuc ieïfuU Ebûjours en vQjojDté^ 
d'y obeyr. Faitës.moy la faveur 
de le croire , (5c que ie fuis fans: 
feinpire & htis refeme» 

Al o n feig n eur ', • 

. :^ V o ft rc c rc s- h u o;) bj e, fis 
txes. fidelle ferviie^arv ' 




O N SI EUR 



Toutes les fo i s que vpJl^s inè- 
rendés des npu ueauj^ témoigiaa-' 
de l'aj3aitié-que vous m'àucs* 



l. 



^eponfei à ees forus de temnk^ * 
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promifc : le tne fens Louché fen- 
iîblemenc de mon impatience 
ordinaire à rencontrer les occa- 
jîons de m en Teuancher. Car 
Quoy que la volonté m en de- 
meure, elle ed auffi inutile pouc 
ma fatisfa^^ion , qu'elle le doic 
cftre pour voftre intereft.Tou- 
tesfois puis que vous êtes exrre- 
ja.emcxit raifonnable , îe veux 
croire que vous confîderez le 
p rix de m^on zele pluftoft que le 
malheur démon impuiflance,8c 
que de la forte ne doutant pa^ 
de la paffion que i'ay pour votre 
feruice , vous me mettrez tou- 
tou rsaa rang. 
2ylonfieur, 
de vo s pl u s ob z\ {Ta n s & p' 
lidelleslerviceurs. 



on 




• vRqon[e fur le ^w^-- i« j^/. ^. -^UOTtlî";^ 

s LE U R , ,{'^. ' ■^^^Smlï^'' 





le (^y bien que ce fon^t ' 
j 44ices ordinaires doBliger^^^^^^ V 
I k m4)n4.e. -iàns ea auéfîdte va. 



0 . 



feul remeAiemenE.Mais ie'vou^^ 
iL7ppUedecroi|:c,auffi que j-e 

ft)i«4>i^ écoutes. le$ fois. 
yous m en donnez de^ «ouyciles' 
pxeuues^^jevi^en toutçs les pel- ^ 
^es dujiipnde, iMfq«esà ce que / i 
i!ay. i;ei^G,ojnir^ les . moyens; d*^ . ^ • . | 
fn*en reu^chex. Jlt çai^ine ' ie } "i 
me trouue aujaurd'huy ett «ïc ' 

eftat^ie vous reprefen^te Ti^^^ * ; 

wdeDyiefBis.afrnqpo'némAa^ j 

c^ufe pasdmgratîtyiîc,:& moînSî : " ! 

éncore de pake^fe à cbcrchei / ; 
Jfil pceaâgns de tou^ fcmir,. 



1 
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eÛAnt parfaitement , . ; • 
*^ jîvlo uiei gnc u r , - 

; obligé, fcrui teuj:. - . 




^^^Réionfes fur le wéme Sujet, . 




Ce n'eït * pas Tôtit d'obliger 
çontinuellemcnc vos anaUj 
jçnkie.yçtic qu'on fe férue: aufi 
à- eux en toute ibrte de rencon* 
trc, c eft d e qupy ie vous cpUf 
j;g rcj. fi vou s voul é s qu« >e créy*^ 

m'aymés . 





ÇQcoc* le ne voiKs importuna f^y 
iamais d'autre cWè dans le ^e* 

gret^aa te vis , de portefi iûUtilc^ 

IMjcnc la qttoiit^i * ' 

': _ ' de Voftrc tces-BuHiblcil 
. ires obcifiTafit 

* * ■ 







^ • . . ' - ' -T • 

Ij. ine^r^ait s feicft i^^^^ ai fe de: 
véjus aire iufcj,ues à poii^.<^ 

pr e uù ç& . (jju e^^ co oo ^ abey ffanç e 

oient; iamais repre" 
^u,Vaae.p^£ie de la pai&on^ qu0 
ij^y de vous feruir^ -C'-eO: dT&qaoy 
ie yous-aQe û rè fanâfeifiwfe^cGi»* 
ïofi eftaiit fais rcfer ue,. 

Yoftre tres^fiumblè & tr^^^ 



\ Autre fuYlemêJm fuiet» 
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çefli.vle m'ohonorer de.yos ceia*. 
friande fi"* S , puis que you!> con- 

tÎQuez de ûi'obliser à toute heu* 

;ire. le • ne you> fecay.ppinta aa- 

gneç^qu il y a tort peu deipcrloi^ 
l^i^i au. ^ mopde qyi fe puilTept 

,,y;ancer d efoc au poii^,î^|i^j, 
.;j*j>Mo{4 fleur.,., r 

.de yôcr^,,tre$ kiaoJîj^ 

. .- ... ... - - . / . - 

. " Mmonfe fur U mefme Sujet» . J 

.. Il me i^rok bien ràaî-aife (le 
n"iecci e en conte les obiig^cio*^* 
qwç ie yods ay , vous eàesiî ge* 
«çreux ça toutes €bofcs,& pi"»' 
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ticulierement lors qu'il y va de 
l'intereft de vos amis , q^u'il fe 
connoift bien que vous prenez, 
plaiiîr à nauoîr point de pareil. 
Mais fi faut-il que ie vous die 
franchement, que iefuis vnde 
vos enuieux aulli bien qu*vn de 
vos admirateurs , homme jaloux 
de la gçnerofité continuelle que 
vous exercez en mon endroit », 
fans roe donner le loifir feule- 
ment de fonger aux moyens de 
le veconnoiftre.il efl: temps que 
ie vous faffc paroiftre à mô cour 
que ie ne firis pas in:fenfible,ÔC 
quefî vous fçaués i arc d'obliger 
de bonne grâce tout le monde, 
ie n'ignore pas celuy de m'en 
reuaocher fort â propos, le vous 
fupplie de le croite Ôc que ie fui^. 
fans compliment , 

Monfieur,' 

Vôtre tres-humble 
ferviteur. 






; Je commcnG^ Vxs^ ^^Skt^ 

i\4s. de m en reuaiicbet, «n« 
permet pas que l'en rcçaiucdÇî 
àodue^es., de pe»r ac.paffer à 1* 
fin pour ingraci . Si ypî»s vou^ 
picqivez de igcneiiq^fi té. i^fuis at* 
cteinc de ta ^rfme 
fc^e- <jul moins»- f^ncPiîU'eî 

puilTè vous termoigncr Ja pai- 

jgon 9u« i ay pour y ôcrr 

nombre def^bligacionsquC- . 

V ous ay . Je vou s dis nion Jj^ 
meui? aoeç làxefoJqtion que j ay 

jrifc d eftre toute ma.viei,' 
• ^.©.crc trcs-luw»bic kirm^- 
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/({rU m6f t de [on ^ils^. 




ONSIEUR. 



Les tn (Us noue e 1 1 es dé 1 a mo rtr 
de Monfieur vôtre fils , m'onc 
fistifiblcmenc touché, & d'au - 



tânc 
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tant plus ctjcore que i'auois 
l'honneur d'eftre connu deluy, 
& de connoiftrc particulière- 
ment fon mérite. La perte que 
vousenaués faite eft fort gran- 
de,ie 1 auoalîei vous mauoueres 
au fîi que nous d e u o n s fou ffrir 
auec confiance les maux oii l'on 
ne peut remédier. Ce n'eftpas 
que ie veuille condamner vos 
foûpirs ny vos larmes, i'en ap- 
erçu ue d'abord,méme iufquesa 
. 'excez i mais après auoir aUou* 
vy Thumenr oà vous êtes, de 
mille regrets Ôc.d'autat de p^ain* 
'teSjitfaut fe rendre à la raiW 
puis qu'il y a autant de gloire a 
elfuyer vos pleurs jquc vousaue^ 
de plàifîr à les répandre. le fçay 
bien que Monfienr vôtre fi'^ 
cflroit la feule confolacion ^^'^ 
vous refluic dans le monde^St 

gue la feule prcfcnce vous y^^^' 

(oit 
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, ^oît vivre content parmy les cil a- 
; giins de vofire vieillefTe. Mais 
, tout cela me fait croire que Dieu 
■ nevousl'aofté que pour vous 
. confoler ^dorefnauan: en luy- 
I mefiTic comme le feul bien qui 
,1 n'cft poînr fuiccjn cbargemenc, 
il s'appelle le Dieu jaloux , ne 
I vous eftonaez pas s'il a elle de 

: l'amourdeméfuréque vousauiés 
I peur Monfîeur vôtre fils,il veut 
^ être aymévniquemenc,que fi fa 
I Prouidence a trouué le moyen 
. vous obliger, en vous priuanc 
idelobjcc qui poiTedoit toutes 

vos afFecftions enfemble , vous 
1 1 en dcuez remercier aujour- 

dhuy au lieu de vous en plain- 



{ 



j di'e. Ceftcequciattcns îiLiffi de 
la force de v.oflrcefprit ôc la foi- 
«IclTcdu mien m'oblige à nepaf- 
ferpas plus outre, fçachant que 
vous elles capable de vous con- 

^ foler 



.Vf 



< 



foler y.ous ,ai-éxnc. Il EftS 
icis que iç vous dois,, ca. vous té- 
Cicuré du «MiUîçwr: qui mus eu 

ôiricTairçjreqûflLC^^fii 

r * • »_ ■ . ■ 

... • * ■ . •. . - » ^ . 

yoftrctrc5-fa»Q 






* V . : - ■ 




j^àn^ À^ees lettres âeep»- \ 




ON S LE U R ,. 





• » ..* • ■ r ■ . 

] c V eus . ùih o Wi gc. d ci con ' 
' "paR que vouskip'aucz cbji^ri' 

iyla i s iê «om dir ay apr éî vous afl 
au oi r remercie' txcs ^h^mbk^^ 
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■ que mon âfïlidion efl de tcHe 
; nature , que la morcféule m'en 
, peut donner le foulagsmct. J'ay 
.beau me diucrtir dans lacompa- 
gniede mes amis,le rolache que 
Jeur prefenc© donne à ma dou- 
_leur me lafaic rcfsccir plus vive- 
ment en leur abfgnce. De force 
que ie me voy contraint de cher- 
cher Ton remède dans le tom- 
beau fi id le veux treuuer. Ce 
-n'efl: pas que ie murmure contre 
la Prouidôncc de Dieu : Mais ic 
vous puis aflfurcr que fans vne 
grâce parciculiereou vn miracle 
fcnfible, ic fuccombcra/ fous le 
faix de mes maUiours.Nc me pri- 
uèz pourtant de la confola- 
Cion de vos lettres, ne pouuant 
joiiyr du conicntemenc de vo- 
ftreprcfancc » &:fouuene2 vous 
de moy fur tout en vos prières , 
puisque ic n'attends du fecouis 

qus; 
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que du Ciel, le fuis tou%ii«, 

Monfîeur , f" 

• Voftre très- humble 

feruiceur. ^ 



Révonfe fur ie même Suut* 

MONSIEUR» 

Voftre chère lettre m'eut beau- 
coup côfolé firêtois capabledc 
confolation après la perte que 
fay faic:Mais mon affliclion eft 
.fi grade que Dieu fcul m'épeut 
donner le foulagemeut. le vous 
fuis cxcrêmemenc obligé pourtaj 
de la part que vousprenés en mo 
malheur , par le regrec qui vous 
en demeuré. En quoy vousinc 
cémoigné tout à la foi» que vous 
eftes egalcmet 6c fore généreux 
&bon amy. Dans la crifteire oà 
ie'fuisie n ay que des foûpirs^'^ 



Digitizc . ' ''Q^Je 



des krmes à vous oWtipen re- 
çpnnoiiTaQGe ,: .M^isil me fuâîc 
que vouis^ croyez couilours ,.puis 
cju'il eft y^ray que ie (iiisiÔC ^ 
etemeli 





> ^ V vôtre très-bumbb 



feruiteur. 



^ " ' -. * — .1 . ' . M *. 



la mort Ài^ (ovf^fCy 




gnélefçjÇreatimcnt quj^^^^^ 
lueurade la p^ce qac yaus aqeis 

i'^uûfeççiBu que pluijpft vousa^u- . 
•^iés cfté^càp^ibjç de confplaiion. 
l-ay voulu vous donner le loi fir- 




G 



que Ciel, le fuis toxxC^tiy 

Voftretres-' 
feruiceui:* 






.... • . 

Réponfa fu/ le merfit SuUf. 

"Voftf e cherc lettre m'euc bcau- 
- coup côâsié fi rêtois capable de 
çonîblatiôn après la pcrçe que 

fay fait: Mai s mon afilic^lipn 
.fi gtâde que Diei^ fcul m'epeuc 
donner, le fbulagenient. le yoas 
fuis e X crèmem.e nt, obligé pou riac 

^ de la part (^ue yousprenés en inô 
malheur , pa^lp regrec qui vous 
en dcmeureii Èa quoy vous me 
cémoignécQut à la fois que vous 
eftcs Ggalemét .& fore généreux 
'] ôcboïi anay. Dans là crifteiTe oti 
* ie fuisie n^y desjoûpirs^ 



-i.>i : 
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^ uc vous croyez co u Û0Ms , pu is 

icfiTisi 







Voicrc tr 
S rpruiteur. 



1 *• 



«il 




•S 



le VOUS ;iiuois plufloft témoi- 
gne iG rçffeatimçqc 4uim^^ àe- 

.i^? ypMS- aqez 
fiçpc vôtre pere;, a 
U€ plu ftoil vous ^a- 
' 'ç de cooColai^n. - 
vous dops^jr le loifir 
litter a^ce qi^e voàC;- 




s. 
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deulez à ia nature , par l'abon- 
•dancede vos iiiftcs larmes 5 mais 
'lauiourd'huy que vous vûuseltes 
fatisfaic vous mcfmes !e premier 
dans le xefcn.oignage public que 
' vous aucz rendu de voftre iri- 
. ll:efle, ie viens auec les aucres 
nVacquiter de ce que ie vous 
^dois , en vous affurznt que voftie 
"affliaion meft cxcrémemeni 
fenfible, de vous perfuader îa pa- , 
tience 3 vous Tauez dé-ia praûi- 
quëe encans d'autres rencontres 
de malheur, que vous en feriez 
des leçons à tout !e monde.Tout 
ce que ie vous puis raméteuoir» 
c'cft que vous moy courons a 
perce d'haleine après celuy dont 
auiourdhuy nous regrccons l'ab- • 
ïcncc'i^ que de la force fans vne 
grâce particulière , nous ferons^ 
pluftoflà la veille départir pouf 

l'aller trouucr, que nous ne fe- 
rons 

». ■ 



,, :f.Jt:%_A MÛD £. Î^T 

îions preparez à faif€ m /» grand 
voyage, G eft ea la fe«:;ic niedi ca- 
tion de çc^ F€Picc2^uc vous vous 
j)ouue2 ic^^nfol^r de la, mort de 

d ailleivi s rien plus à vous difc,{î 




l eur 

très- 
eur. 







f^tti^p le me/m f,i^ 




^ Çc o jcft pas pour 7QUS côibleï ' 
7 7 pe^^c qoe. auez faite 
40 Mon ricnryoftr^pcre, & qae 
îc inet s la mai n i 1 a plume.mais 
f _ P^ " *' vous témoigner le - 

<pnnoii3G*iit ia iaçce jd«:. 
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prie, 6C la fôiyefle du naicn,iJ à» 
fulHc de vous rcpfcfèntcr qu'sa 
.^t:e nççcfli te de^moïKiri QU en 
nai{^Dt,la: natur«^ nous «blige, 
cliacun tijsn le chemin de là vie 
qui- iuy ai^^ftc marqué i Les vns 
ôht vbeau éftre plus longs ^ 
iûoinfVabouieaj; que les autres, 
tou s aboutiflenc au lombeau, 6i 
dellors quç ootts y fojiiflaes arg- 
uez > on ne tient 'plsi<^ompte du 
temps qu'ona eQipl'oyé.à^aifCfG 
voyage. Songeons rcuIei»eoi 
vous ôC,nioy combien il J^ àcu 
d'années que noui 1 auons coin- 
incnce, .&:qu*en ce enomct n\c- 
■^es où ie vous entretiens , Jî9^^ 
^^^uuons^n voir la fin par y"^ 
rtnorc precipicée. C'e^à q^'^y 
îibtts deuons pcnfer , cet^e \^^' 
-lepcnlce lefa capa de vous 
' con foler dè voftrc affli<^W , " 
• ■ YQ us y ar geliez fou ucnt ypftic 
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\6rprit;,Mooij€ur voftcc Pcré n eft 
mort q ue pour luy fcùlc'eft àvA- 
,trc tour ,maij3tciîànt; à iouer dç 
bonne griçc cç perfçnnagcipuis 
<3 lie ybus ne rcmob tercz \3m^ 
fiiric Theacre ou yous^çs.fti- 
tes bie ou malep vçiïa pc3y^ 
trc éternité/ Ce qui vous dok 
rencire i^loux plutpft cjue triftç, ; 
dp, riieureufc, retraite qu>*a Éit© 
Alouricur volîre periB^eftam airï 
rùic>a u port ou.yoù^ tendes. le 
vous en dirois daoaritage,iiic 
cxoyois arrcifer ^ trop lôg- tcm ps . 
vo$vycox:for ce î^np^^^^ H f^yj. 

%r doîînei ye loiÇr dç pleure r' 
càcore i^^puis^ue VQftfc doaJcor- 
cfl: iu rte, l'y préds parten qualité 

£;Monfieur, . - ^ 

' -V être crss- httmbl^^^^^^^^^^ 



»•••■. 



». ^ 



s 





Utm fur l>e même (met. 

ON S.lE lift> . 



pqur parôiftr^e^ mpet & infeali- 
y e. au x fu ne fies nouJO^Ucs de k 
more de Monfieur voftte pcre» 

^UG vous dois; ,.iéni0igncfà 

afiliaion le luge bien qap voui 
îuriés: àp la pcl»e à v^ops çpnfe 
l^r d'vne perce, il gtande^comm^ 

que votrs a^es faiceM^^**^ 




puifqïïë;Diett neooas afflige, jar 
niais qu'à là raefure'dii^Bosjro):* 



ces : celfe qui a donné à vofttô 
cTpric vous en foulage rabie tof» 
•Jka. plus douce? coniolation qu*? 
vous reftc ^ c'eft d'avoir eftc cef 



moia. d,e,s derniireiS ai3tiôu$ qu* 



J5 
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vôtre perc a rèniu 
fux Je point de fa retraite hors da; 
€6 mo^de . ^ ipps dpia t J a pe ne^ 

coitpos, coûtes -l^K^iuevoes. ' 
en çpflfidexercz le pri^, & rim^ 

por^an^e. O^^ne regretta inçoai^; ^ 




j » ocai.pcriofl»QÇis^^c nous 

I elperpns de i^uotr b ien^ çoft, il 
^ tifilldça quV vqiis de yçus 

^©^îontcmenrcncd^^^^ 




^*"ez,*.»eckp^îbit4 ve* " 

_ q ^e vous . ti e n drez-; vo u s. ' 
Çonduira.au aièmcUeii: bù î^^ cft'' ' 

ludiques iijurs, qttand v0us^fe 



^^^,^," bc»u,£ du cÉrrme.qui V 

eitedpjjnéppuftle ^uiure,to^ccçi, 

t^ps là ne;vQùS:fernbJera qu*^ 

^j^^ ^^^^ 




r - 
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Moaheurdc foQ abrence puii; 

* * * **** ^ 

que i'innacencc pu, vôus yjvesp 
vou s do D ne des aiTu rances i ofalr^ 

Je vous en fcray »y<)ir des pareil 
iés de la paffioô qtte i'ay pour ^ 
ftrc ferui ce, toutes Içs fois c)ue 
vous m*hpni3orerés à^yos€<m^, 
eiïiens. a comme 







ONS IEUR> 



M 

* ■ ■ 

ife 6c fais pas} de*, tâcctefcî 
du long teoftps çjëc i'ay -iwrf^é 
à VOU5 rera^riçiiçï;/ de la part què 
yous aués pn& . CQ ino^b affli* 
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A L A M (X D E*^ If 
iii , dion , toyoliant la mortilc fca; 

tl. iDon perç i paccc que k regrçc; 
I m en è{î enco re 1î fc u fi bi e, qtrc ié 
« ne rçauTois fabs yiokhcè ; bcbu* 
pe f i^ôja eCprit a d'aurrc s pe p 1 ej: $ 
» qu'à csiresdemo^^^^ malheur. Çc 
I îî*c.ft pas que iè rte fuis entière^ 
» m c rii r c fi g n é à la volon té , dp 
i Jpicu.ôd couc 4fai(: refolu à la pa* 
i tiencc,aiai$.touc cela n'enipeiclie. 
i p^spouftâ^tque latc^fteffe pe" 
iKe poiîcde akoluçoent ^ ôc &^ 
vn fu rc r Qy de m al h eur, moti h u V 
^eur réu^eufe la rewd^^^^^^^^ 
il agrcabie qitQ ie; ii\iy ps^^ 
bercé de.Vm*as^ plaindre i^qu^ 
qu'elle, medeuprc pe u à peu. le 
ne^laiiî^ pas ilc^vôus eO:re beau- . 
coup reJeuable des pïcu^^èi cha- 
fjt'abiesconreUs o jc^vous ; m!a- 
WC2 do|inezi i en hikvî^ûes leço 

res ;pour.tr(Çuuef quçlqua' . 
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ray couicifois auec ma franchile.- 
acGoûiuniée , que. comme mon. 
alîlidiô vienc d'en-hauc c*eft de, 
la tant feulement d'oii j'en ac-. 
tens le remedc,c]uelque bon/mé- 
decin que fuie le temps pour, 
m en ^uerir.le ne fouhaicte donc, 
rien de voiis que des prières , ÔC: 
des commandcméns coutenrem- 
bîe.afin que par mon obeïlTancCj, 
je me rende cligne des^ vœux., 
que ie prétends de Jvous , c^^of 
«jueceloicen qualité,, 
iVioniieur,- 

de Vodre trcs-hu.mbk 

£ervitcur. 

- • 

■ * ■ ' . - ' ?c ■ - , 

, , Ilé{> onfes fur le m eme Su ')et.. 
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li tautque j advouq. que vèucf^ 

m'a bcau' 
; c«uf 





.» 

j. 
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coup coufolé delà p^rtcque; i'^y 

plus encore que yoûsni auez té- 
iïioigné. cotnbicn vous auçs étq 
ïçnlible à niQi^ affliâi9a..Cefces 
fft/et^cç^/of ce dacçident ie n'^y 
poioî i rpu lié plus doyx £(^nh^ 
gemeDciquc .c^eby^dt œe voir 

tous ;me^. a toù, çommc, eii 
«e nuoibrc iç crpy que v ous tc- 
.:flC2 iepr^mier Jîangjic ypùs" Jaifl^ 

ia<%,pa^ pourtam. de, picorer 
10 hjo de me plaipsi^e > W 

doulçyr v augmente par la. cou- 
e ratio malàe u extuéme; 
S9i 1 a çau^éjB .C©*^i-©s après k per>r 
^ que i*ay .faiceïiem*ay p^^^ 
i?pprel^eû4er,c& quia^ièim^ 
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' il i çftois capable de la receuQir) . 
iïiais en i écai, oi^ ie 'mé trcùuc,ic 
Eie, fça urois me pcrfuada que ic 
temps puiÊle me guérir, fi Dieu 
PC cu iaeûe. . C eil auÇ/ ycrica.. 
.i>kmçnc , fa fculoB^aïc que 

• ! ♦ j^rcuùér dàbs lûa maifeiac à force 

' u an i âge , fi liiès 1 a miies'- n cMa- 
CP i e n c e e q ue J.'e c r i s . . Qo^f^ïttCi . 
lîipy feulement togfiours l'hoo^ 
xiciït dç V oftrfi, foi^uenj i^'^*** 
jQafk^ pasvà la perte que i'ay fa^ 
-r. ïc. celte da v<ïft re a^itîjé, , .puis 

^, . ^ U*"^ 



I 

- ''I • t 



; 4^1 très a e eonfala tjon à. vn mary . ' 

. . - -Jt . -. , . V 

»• ' ••, . .. > 

in - . • _ » • ■• 




ojsisil aa, 



içay ^ quels terméi - 
^î^us con/^i^ 4c la perte q«c-^ 
^vaucs^feifcde Madame vo^ - 
^î^femme, parce quille me paf.; " 

^ m çMcaaepfè , qac îe me - 

^"^^ que capâbîede Va^j^. . - 
cionncr quëlquc tbtEÇ de.con- ' 
latioa^oos içqtijé.s que îe mal- " v 
pcjjr in^a^apris par expérience^ ' 
fotqttes 4 quel poînclcft fcnliblc ' 

'.• vne dô nlcup - de: la oatu fç d^ i^^ • '] 
V^ftrc , ayant aHtre fois r cpandi^^ - 

.'Ses lârçnes Pouivicmeûjac.fpfeW ■ ' 
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,45« t E SE CRETJIRE 
qui vocs faic foupirer aujour- 
d'huy. De forte (]ue me repre^é- 
tant ce que i'ay foufFcrt en vnc 
pareille rencontre, iefuisobligé 
de vous dire que vous ne deuez 
attendre que du Ciel le remède 
de vôtre mal. Ce n eftpasquc le 
tetnps-ne fafle toujours profef- 
fion publique de guérir cettc^ 
, fbrtede maladie 5 mais fouuent 
k'cerme en cft fi long que cepcu^ 
qui nous refte à v.iure, n'eft paf 
a (Te 2 pour nous obliger aie mé- 
nager, refpereque Dieu ne vou^ 
- abandonnera pas vous adore 
auec foumiffion fa Prouideiîcer 
au lieu de murmurer contre elle; 

Çonfiderez feulement' que ii 
dans la neceiîîcé de partir de ce 
monde, Madame voftre fctn^e 
vous a deuâcé] d'vn pas, & d viv 
iour , c'eft trop peu de eboie 

pour vous plaindre, fi, fort qw^ 

■vous» 




• i 



^ - — w en- ms^ 

a tous momç^Ji deUa . recevoir à- 
joiuc. jiçyrfi , ptiîs que: noftre vic. 

^» ^ pas. v.^iiiui^ii^l|iit d a 
;C©nfoJé5-^ûi*s dona, vous liirçs. 

f je yaus parle â franche-menÇj. 
ac fçaurais voui flaccer çcaDia 




deMadaflac-v6trc fçmmc JI «le^ 




^ piôur ma , fatisfaaion : 
|o iif ji^at^ tcer Je ce. qwP j^^ 



,60 L E S ECR ETJÏRB 
vous dois, que le vous témoigne 
à même temps Ôcla volonté qui 
m'en demeure , Se la part que le 
prcns à vollre aftlidion. le vous 
ramàiueuray feulement comme 
de ces funeAcs accidcnsja pa- 
tiëce feule en cft le remède après 
s'e .re refigné à la volonté de 
Dieu. Nous auons beau nous 
opiniaftrer à pleurer &. à nou^ 
p 1 a i n d r e , t ou ce s 1 c > i a r m c s & tou - 

tes les plaintes ne font qu'irriter 
le Ciel au lieu derappaifcrjapres 
nous auoir tennoigné fenfible- 
ment qu'il efl en colère. U f^ur 
adorer fans murmurer cette 
prouidencc adorable, puis quel- 
le difpoi'e à fon gré, & abfoluc- 
ment de toutes chofesi Qu^nd 
vous aués efpoufé Madame 
-vôtre femme , le Notaire qi-'i 
apafTé le concracfc de mariage» 
n*a pas oublié d'y mettre leî 

condi* 
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condiuons que Je : lui uiuant à 
1 autrc,ioui': oïc cies droitscje foa' 
ycuuàge. .Quelle raifoo àués- : 
vous donc auiuafdlïtiy: après' 
^uoir . prci^enu fa niori: de ' vpus^ 
Cil pUindrei comme, S 1 on v o u s 



|uoiç,a fleuré en la prtnant qu eU 
fc ny ctoit pa^fuiette. En vue' 



aaion fi mcqirâblc Vlie v cas à 
yoolu^prcoenir, mais peut être 



ae lera*€0 pas dc.beaucoup.Dix^ 
^ns;pj^s Où ^oins n'eû quVn in- 




à cclaf dç la «jort j préparé 
yms y fçuleinent, quelque loiûr 
S«^c vous »yés ie vpus atiurc que 
TOUS n aues poiûc de temps de 
Çftc. Non ie ne ptçns pas gar- 
de que ie tombe 4ai)s la fauç©. 
^Dt i jauoi§ reiblu de m'excià^^ 
ptcr, ic vpgse^demâdc pardon, ' 
icn ay fàiliy qu a force ^ 
eftant aucc paffi<în,çrf ^ t '--^^ ' 




Vpftr€Hj;r©s-hunaWe feruî 




m ' 
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- Autre furie mefm fuiei^ - 

• ttiircôC le- feruice qûeie vous 
%QM,e^onx vçda Ci rciifibie au» 

'^.e£oin .de la con/oUpon' q^î' 
vous, eft laeceiTaire; N aîtendez 

' doQc pas s'il vous pia'A . 
V au s cott fo le , da n s l 'aâtéi i P.n>.P" 
im&i i'ay de la peioç^à.^rQuii^'^ 

Touir ce qujs ie vous puis àn^ 
pour voftre cbmmun^ foulage* 

lidamè voftre femme êcaac^ ;fBP^ 
t-é. auee la mtfme in-noççBce co; 
laquelle elle a toufiours veicu^ 

- all^. vous a lailXé plus de fubi^^ 
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d enuie qu'elle ne vous en done. 
destnftçire/ioutes les autre coo- 
fidcratioiis que vous pourries^, 
auoii'j ou pour vôcre guerifoii^. 
Ou pour 1 accroifljemenc de vô- 
tre douleur, ne rçauroiem êire. 
que V aines ou in utiles. Quel pl ns. 
grand bon heur luy pouuez- 
vous fouhaiter , que de la voiif 
mourir >;onftammenc auec la. 
xnelme pitié qu'elle auoic touf. 
iours pTofeflee* Certes Ton tref- 
paseft fi glorieux , que r<i mé- 
moire fera coufiours plus de. 

ialoux qucd'afflîgez. Ne fon- 
gez donc d'orcfnanant qu'à la- 
fuiure., au lieu de vous plaindre: 
de ce qu'élit vous a devancée; 
& comme vous eftes à touce; 
heure fur le moment de partir,, 
raites changer de nature à vos, 
larmes , pleurant du mal heur 
dé v>©llre. dexneure,. au lieu de- 
la 



1«4 L E SECRETAIRE ^ 

la felieiié (ic foû déparcv C eft 
tout le ctonfeiLquc. ie vous puis 

d ontaer aiieé çejiie Douùellç aflU- 
rance d'Être ^etcrJaclIement^ - 

' Moniîeur j '"" " - " •. • 
• ' . Vôcrecres-^liumble 

' • \ '.. .ferviieiir,- - 



'■ Rfponje è' cfs kftrcs df con- 
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L^à4ioo4e:ia perte que ^ ay. 
/ajtç de mafeajmc i p'a poinÇ 
permis iufques à ce ioard'àay 
rcmér/cîcrdu reffentiniew 

l*ay «ètï^bufs- créa que > vous 
prc b di:ie2 part â ma - doiik ux,- 
pais tiié voài dric fài fîez IJboo- 
iactti?'dcim'*àiftti&rt& dUtttanc/^ 
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^çorc que vo^auez été de ndui 
ueau in tcreffé çii mon ma 1 h c u r,' 
a.yanc;.p€rdu. Vne feruaDte cres- 
hublCile votts: demeure pourtât 
redçuabierdcs cha^fiiabjeiî foins ' 
^u^ vb usinez pplsà aie ç 
quby jqu rnutilemcnt , ne poi»^ 
▼ànt perdre |a mcmoirc d^vnç 
pcne fî imporcacé i mon .reposa: 
On a beau me repcefenccr qwe 

niQn mal ea ian^ . remède i <;e a 
parce qu'il n'en a point que ic 
im ians conQation. Sa piriï 
^iï cftvvnoaarag^î d^ 

I)ieq,fiC touc ec què fe tém ps ôç 
ûics^ami^ y pçaaent apporcer ne 
lemiw qu à d.ifporér la ttiacierc 
ou ce .î^oirc pqi^'anc nietcra la 
torme quad iUai' plairaje ypus 
parle a*uec les pur>i fcncimens de 
madoalcttr qui ne pcuuent eftrc y 
q«evcritablcs> i actcndriiy donc.i 
1« iremcde d e m^ iia al d e J ajnnfâ"ïî4^ ^ 



mcùae qui merajâicjû'cft^iîi' 
autres çeri»c;$,i^c puv$ que le 
Ciel a veTfé fu r ma têce Les mût 
iièurs âoac ie fuis cQmblé,i'erpe- 
re dis fa Borné, qu^ii en terminef 
ra bien- tôt y^Jim^ljW ^ 
^vous alTurer 'CCfjsndant que c«î? 
}e :xfe ramitië que ie yags ay 
proiuife, fera . çrernelle ayant 
f ai t y cm d'e tn ponéf dans je 
toadieàuja qualic é^- t?^ ' / 

dfi V ocre trcs- humblci ^ 







Reponfe juTÂ£ frjem Su^et* 

,••>•, . .. . . . • « - 

"fou h âît€ r ois ata ec voii s d c- 
trie capable de .couÇolatiaii CD|a 
P^erce qtiJ&i'ay f^iiçe, de jt»«i- feo?.-* 





Digitized by Google 



Ji LA MODE. ; ,(^7 

utilement des charitables pré- 
ceptes qu'il vous a plu me don- 
ner, & doncie vous fuis rede- 
uabie i non certes, mon affli«^ 
^tioneâ (i grande , que fi Dieu 
feul n en eft bien - tofl: Te Me- 
<lecin,ienen puis attendre le 
remède que de» la mort. Qn a 
beau me prcfcher la patience, 
A:'eftvnevcrtu fi commune & ii 
necefT^îre, que tout le monde eft 
conrrainc ae s en lerLur; mais 
quelque confiance que ie me 
propofcau louuenîr du malheur 
qui m arriué ie fens bien que 
ma douleur remportepeu à peu 
lurmaraifon. De force qu'enco- 
re que ie foufFre conftamment 
mon inforcunci l'ennuy qui l'ac- 
compagne ne laifi:'e pas de me 
conduire peu à peu dans le tom- 
beau. Ce n'efi; point que ie ne 
lois refigné AlavolontédeDiea 

mais 
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inais cçmvQQ ne pais, rcnaw 

ccccei'çCgoaxia tout à faiMbfo^ 
i uë, qui are refi;e deiiberté ne 
me fctL<quà me puire daos k 
tourmente ou ie Xuk, faites (Jes 
vœiïK aa ciel, a^fin qû'il me ûiJe 
prompiemeiit furgi r au port oa 
youV eifteis» ratrcs pa-r vos priè- 
res ccttç faueur de fa Bûftcc 
comme vous deuez Siuenéte 
de ramitie que le v<?us ày fo- 
,uée touces lortcs de reruicfife 




^ î Y^c'"^ .tresi:.pbey (Tant 
' • feruiceur. ! ! 




QNS ÎE UR. ^ 



le o^i (bau rois vo«s xe^^ er^-*^ 
Q4ï^4<*^ *Pi9tip qiae voa(>aus> -^^^ 
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îe (îiis touchant la^pè'rce qtuft: 
**Wy faice,parçe qu'elleieft iî grâ- [-^ 
•xl Cj,guçVos raifonf atièc eeliies 4© 



qui arriue tous ksù iours, ôc qui 
faic ibuQ>i)P^:.cn diuiïrs Uçùx vn 






:^^i#^;,d autres jp^^ 

~iç s au fon ds de rpon ai^^> . ' 
pput^y VQirdedaosk^^^^^ 

n^es regrets coîijtiQu.<;ls, pal; - 
fn ^ amour /ans cx^ni^^le qpf 

m at tacli w à ceUe.d^;^^ ie pkiiiEc, 
1 al^feûcey les plm (âg©^ 

contrains dVpprQuyei:..l*éteroi^ 

4c mes piûwi^msm^}^ 

' c .. . ■ • ». "V . " , •• • 
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iiors d'efpoir de gucrifon. lleâ 
-y ray .que.cela fçul me peut con- 
soler , d'où vient que ie treu- 
ne tanc de piaifir en niçs en- 
■nais , rcffencanc q;u'iis deuorent 
peu à peu la vie que ie. traifnej 
que ic n*en conferuc les redes 
;auec quelque force de foulage- 
menc , que parce quie ie fçay 
qu elles font deftiiîée à f àlTou- 
uiffemenc de ma douleur.. Vous 
me direz peuc - eftre que ie ne 
parle point en Chreftien ,'ie 
îèfuis pourtant : mais dans l'âft 
fcdion ou ie me feos aban- 
donné de moy - niefme , ie ne 
puiseftre efclairé d'autre Jim^is» 
r e q u e de c e 11 e q ui m e mon tre 
le chemin du tombeau. le re- 
«i^ns à rob'igation que ie vous 
ay ,de rhVnneur de voffcré fou- 
ucnir & de vos charitables con- 
feils , pour vous témoigner le 



Il 

c . . Jyionli 






.* % '-m 



•4. 




( > J adupuë que k coçfôlado» ' ^^ 
; S^e y Qus m'aviez ^onaée par 4f ' , . 
, .^ttre^ac yous,m:4i*C2 lait Théi 

! *nalbcur qui m'cft a^tîné en Ta . ^ : 

f eniiblé V que i'cn ay / rcçeu va 
|çand fûulagemtHit. efl neçef. 
cotame vous dites 

ir CjQ touci^s^ çhpfçs qu ' 
vçut i & ';couc l eftude qas *; 
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Digitized by Google 



171 LE SECRET J IRE 
nous deuons apporter a cela,ne 
confiftequa rendre h refigna. 
don denos volonccz abfolucs, fi 
nous y voulons trpuuer vn fer- 
me repos. le leconfefle & dans 
l'expérience que i'enay faite ie 
ne fuis plus en eftat d'en douter. 
Dieu m'a afRîgé.luy même m'a 
confoléi Scfa juftice ma piiny, 
fa Bonré plus grande encore 
pour moy, m'a fait crouuer tant 
dedouceur dans la peine quil 
m'a impofée, qu'au lieu de m'en 
plaindre , ie l'en remercie tous 
les iours. Continuez - moy ce- 
pendant la faueur de vos bons 
confeils aucc l'honeur de vôtre, 
amitié, ôc croyez, s'il vous plaift) 
queie feray toute ma vie, 
JMonfieur, 

YpHre très - Ihuînblc 6c très* 
pbeïfTgnc feruiteur. 




Mttr es de 

fêr U mft de fwmary.^ \ 




f 



y 




le n'aj^ pàs plûtqt apris les tr^ 



©lis^^iiaiA àia pltime pour vous 






deupir que 'le vous ^eods , le' 
fegrçt tjui qa:©» demeure , Ja 

vomicmirv Si Wrtégcois c 

vcmscDîa^fiîle^^ie^l^ 

W fulSit^éç' connoiftre voftr^e 
vertu' ^piiîs.qaene feule vous 

J.es levons qu'elJc.vQi]i.S 
aie prâtiguçr vtilemenc éir : 





d autre> i:encontrcs d'itrffwoed 
' : Bv^a vray celle.' cy ayant 

toutes. leS; aufres cafeni-ble , T0|^ 
itre cooftauce doit. ' emgloy^f 
. toush f«s eflPoJrts à fwrmontej: vo^ 
ftrc doalcur jamais comme eii c0 
a<aioDS>la gracc fcuiç.ai3US dpûl 

forces , voi:S:^ùés plus à efperer; 
.. qui craindre1ett-(t;c€ombat^ U 

' ciel a beau eftrc îj^i^H^^ cootr^ 
? BOUS ,il ne nous efpouuante^iâ* 
. ^ais dubruîc de fès foudrcs,faa$. 

^loijs iéjouir bien Coft âpres. <» 
; ' là^luroierç de fon fbleîl. 
' ^menc que sil a permis aujoui^ 
^^itey que vous ayez cfté fepwfj 
fiemet touelàé du maîbeur q# 
X vous eft arriué , il : eft çAoyablef 
' - qu*il ne recàcd^jra pas log-temp^- 
^ à vous dojioej: la confolaii^l 
/ qui YQtts eil ae<xfliir«» QBfc^ 



A LA MO 

î impaciencevous prefTc en cette? 
attentCjeffuyez ves ;larmes, Hon- 
nez celTe à vos foûpirs , aban - 
donnez vos aueùglcmens à fa- 
Prouidcnce i vous trouverez le- 
ft)uueraih remède dè vôtre mal^ 
dans la pratique decesadions. 
L'es miennes feront loufiours 
portées à vous honnorer , & 
vous feruir en toutes fortes de 
rencontres, cQmmecftanc de: 

cœur plu toft que de bouche,. 
■ Madame , ^ 

^onc tres.humble 
ferviteur, — 



Leiire fur le même Su'yt, 

A DAME, 




* 



lemc fcns plus difpoféA pléu- 
rer auec vous. la perte que; vous 
aucs faice; que ie ne 'me iuee ca- 



<« 
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lié L E S ECR E TAIM^^ 

ibis d'vjQ amy pour ijoi ieutt% 

£en5,que ie nei i9auroi& peler qu^ 

en dontt€r;qaelqae extrenie <ia % 
rpit. Pe fartequ'auF.lieu d atten- 
.âre dé. tïioy. que^u© iCQDfol^"% 

4er dépendre voS jlaintcs 
Belie $ ' Vous auriez: b^sbu ehc;^- 
çber d autres maris4^irv5 U ni<>^ 
- dei il eft trop çetît trp^ 

ucc-y|» qui luy Ve/rcmbîà i ^ 
méi^c puis-ie dire ep.cc ,qul « 
toucbcque- de tous les OQ»! 
ucaux amii.quc i.e. pourvois 
le wuleâç.çeluy auç i'ay pcrdi*, 
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! ce de rcceuoir Ton pareil. Con- 
nv-nous donc Madame en* 
\ nôtre alîlid ion , puis qu'elle efl;.: 
i cxcremc 5 fon excez nous mon- 
, Arcra bien - tôt le chemin du tô- 
ij beau, ou nous trouuerons le ré- 
: mede de nôtre mal. S'il nous eft- 
I permis d'aimer parfaitement, orti 
ne vous fçauroit defFendre de 
foûpirer fans celTe , les foûpirs 
continuels fondes témoignages- 

d'vne parfaite aniour. En l'eftac 
où ie fuis ie ne rçaurois vouy 
prefcher autre chofe,que (i DietF- 
vous fait la graee toutcsfois de 
xnefprifer mes confeils,ie ne vous- 
en teray iamais des reprochcSj, 
mais plutofl: ces prières de vous 

£buuenir de moy dansles vocreSi. 
& de croire que ie fuis extreme- 
nient afflige, iene fuis pas moi nsj,, 
Madame, 

• y Ôci'c tres-Eumble fervitcur.. 

' •■ . * ' 

• * ■** 
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A,D AJVl.£i 



Ji près an&ix cflé mi 1 le fo is tes- 
, moin de i'^ftimc paJrti^€4jli€Xvqoe. 

py , TOUS ne dpù^creï^pâ^ re^^ 
JfcDçiaienife qui me dérnèiùre.<ief«^ 
p^i'fci çjsJIer ç pour tant wyôus m 
airçurera de nouveauj aùffi bieh^ 
4ue de ma volonté â vous feruir;' 
J^our ce qui eû de çoj3fol.au 
i effois capable d-cn^^ dAOner , ic 




^P|iimencerpis ^pa^ rugy 

i| mém>5 ajBi<9:fOiX qui vous fair" 
fpiirpirer ,je.Jaiffc cefoini yo^^^^^^ 

l..iiia. . foibleffc j .& le s préceptes 
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ie vous ponrrois mettre en auac. 
D ailleurs comme vous cftes 
toufioLirs rehgnée à la volonté 
de Dieu, cette feule rcfignation 
fera 1j fouuerain remède de vô- 
tre maladie. Le Ciel nous foula- 
ge toujours des maux qu'il nous 
enuoye , attendant qu'il nous en 
giieriircim.als il veutde foubmif- 
fions pour nous rendre dignes 
de 

cette faueur. Je^ croy que vous- 
yons êtes defia mire en eftac de 
les acquérir en adorant laPro- 
iiidence fans mLirmurcri ceftlo- 
feuî moyen de viure en repos 
au milieu des inquiétudes qui 
nous enuironnen/. Je prcndray 
toujours parts aux voftrés dans- 
la paffion que i'ay de vous fer- 
11 ir, comme eftanc 'c mefmeque^- 
jay ccé , c eft à dire, 

Madame,. Vôtre très- humble, S&: 

tres-fidellefcruiteuri. 



*: 1&9 L£ S^ CS. EX JU^ 



'onp pour U$ ÙmH^^ 
ces Leftus.de con foktion^ 







Je eJoy;..que.. là perte: que i^; 
/dà feui - OEioa cnary: vous 

aocz pèrduVn bon aiiiy ,& vOj 
BdeJleJciuireur : Ma« revenaut- 
à mon incereft ie vous dîray qué^ 
ir>on afflidiQneft (î grande, quC" 
.fi Dku . ne m en . .conrple , ic^ 
jpour^ay. dc^dcijjleur ><|ue i fû^ 

reflens'i, veus ppuyei: lugÇ^^ 
j^lQniîè:ur y en T^iat o^v je fl^è.- 
çreuuè: a-^jÀMJ^d'liuy. abandpfl-; 
^ée, Ja çpiîfôlaiion' que ie . puiS' 
asj;çnd re de mon maàeiij: j,-,car 

> ^^mu. G joaa. .fii^ft ujj.e & 
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pos fonc cgalemenc enfeuelle- 
dans Je tombeau de mon Ef- 
poux â moins qu'il reflufcire ie^ 
- ne puis fa i r e re u i u r e n y m o ii' 
bon- heur, ny mes comente— 
mens.Tout ce que i'ayrcTolu en' 
vne telle «xcremiié , c'eftde me: 
refigner à la volonté de Dieu,. 
& comme en cela vos priere8< 
me peuuenc edre favorables, ic.. 
vous en demande la continua- 
tion , m'imanginant que vous- 
vous, eftes de fia fouuenu de: 
nioy . puis que vous auez pris> 
part à ma douleur. De quoy ie: 
vous feray redeuable toute mai 
irie , mais. ce fera, en qualité ,, 
Monfieur,. 

■ Voflrc tres-humbîë:: 




4' 



jt i ■ - - . - . - ^ 

, Rêfonfe fur le mm •î«jf/i. 

ONS lEUR,.: 





i'ay leu au trauers de n^eilar- 
' nyes lalçtjtre .dc coDr©lacion que 
vous m'auez^ faic rkonneur de 
m écrire fur, ia mort de feu mon' 
' mary i eft dàflors que ie les ay wc 
cofoH peu eflti y ée^ ^ic me fuis ferur 
.'^Gc petit iûtef uale djB mep- 

Mç^mme fâfsriidii refïcfitimeiitf' 
. que vbirs m%n auez técnoignc; 
; donc le vous Tu îs beau coup r^c- 
pàble. l'a u ois refûlu en n^e.ttaiï^' 
la ma i n à i a plu me de vous fP^ 
.dire d-auantag-ei mais Icrinuf 
: que îe loufFre me prçfle fi fort, 
peine ay ie 1 a 1 i b ert ç d e vous al- ' 
ftuier^quc fuis., . 
Aioiîiicùi: , V . 

• ' pjgitizt 
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Mettre Âme J^u m:^^e {^pu^' 
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Bc vous parlcm/ que de raorf 
©a vous aiTeuraoc de cdlô..deiv'- . 

ré vous ç;n (iU,pa^^ d'auanta-rt 

rotttbc des>» > 

■• • • . i 

cei:. 

. . • l . • . . ^ ■ ^ • ■ 

. •■ ■ • . . • . 
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Yoflrç très- 
iervaiïÉc 
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C'eft aaec vn excremç îcgr^ 
Iju'il faut qge ie. trpîible aûjoor- 
^'iuy voilre repos, pa/des QOJJ^ 
uMlçs qwi d'abord vous ^ pourr 

Aîité de -vojlre couftume, fi eU* 
» ecoit apuyée de v otre refigna- 

comme you&eftes toâjoofs dif? 
pofécàfubir les loixde fa Pr^" 
-uidencc* ie prens la hardiem^c 
■fe)iis> dire qu'elle allait fonner la 
retraite. ho;Es de; ce mo^ndede Jio" 
tïe fils aifné . Ce accident quçl' 




mie. QOAiaeAU 





ji LA MOD^. i8; 
ge qu'il foitjne vous doit pas fur- 
prendre iafques au point de vous 
faire d'abord nuarmurcr contre 
elle , vous laifTant emporter à la 
première violence de votre dou- 
leur. Il faut qu'à mon exemple- 
vôtre raifop y reûfte ôc qu'âpres> 
auoir répâdu les Iarm[es que. cet- 
te qualité de *mere épuifera de 
vôtre fein, vous adoriez, en les. 
efluyant, la main toute P uifTantc' 
qui a fait le coup » afin quelle ne' 
redouble pas fcs.. atteintes ert 
vouspriuant encore dclaconfo- 
lation qui nous reftc. Ne croyez, 
pas que rè demeure înCenfible à 
ce mal-heur il ma touché viue- 
ment , ôc d'autant plus encore: 
que ie me fuis veu contraint de; 
Je partager avec vous. Mais puis 
que Dieu nous adeftinez à cette 
afflidion , nous deuons témoi- 
gner par la modération de nos 

plaintejâ;. 



i 



ïB6 L E S^E -Ç^R E 

fi y a p0mt 






BOUS lommc trop heureux CO' 
Gore au oiileu de nos inforcunef 
fiirdle vient de fa iufticei £^pre$'| 
çon fcflc qu 'il ne la pas. exercée 
ayec beaucoup de nEueùr ) is^ 




vous 



auoi r ^ç\iï& q ue le ^^|ii5 tpui' 

■i7 




ré rresT 
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^--SUa TOUTES^ 




L i n clio ai ioa ■ ^uer 

I que c&tites ksper^. 
fbnncs * du inonde 
çl'obUge aujourd'hui de vous^< 







swps>s il you$ efi agreabld» que^ 
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lucion que j*ay prife,d'cftre tou^ 
te ma viè ,. ' * r - - " 
Maaetnoifelle ,/ . , 1 ^ 

- .»• i ^ m 

. ' dç y Acre t r es-Jiumble 
" ' .. U ttes-ûheylTant 
V fexùitcuri 



M 



* 



le ne prè ndroîs 'pas la libeni 
de vûusjdirç <juç ie vous hoào^ 
te extretncmenc, ÔC que ic vous^ 
gyme 4© même, fi vo parfai- 
te beatitc ne^uVy fçfçe^it. C'elt 
elle .dpAc qui en vaus faifant, le 
ieçiç de, fa Yielence,, vous fera à 
çoerme- temps, les e^cu^s de 
AardieiTè que i'ay eu? Xpui moi^ 
deflein ne i:ûniiijc en çelaqu'à 
j^upir .fi Ypas aue-^ .^agréable 
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.obeïflanc feruiceuç» ■ 1; 





\\ ^fIiéoonJè fur 

M 

\c ne fçaqrols pluscelej: là re- 
fclétioo que i*-ay prife. dc vous 
aiméi:erernellerne.nc &dc vou» 
lerùîr tou^ç ; ma vie. Si, mon a- 
mpur ôc mes feruices vou« 





con^ 



noiftre quand i^vous plaire,afiQ- 
que iaye i- Jionneùr^la ratisfa-^' 



âtion de ppnejr 
en tobsjieux. la qualité, 



de voftre treshumbic èc 



4^0 



SECR 




L(ttre fur 






il taut 40 -oeceSté pour mot 
ïepos i, -tiu ç ic ¥ous declare^ le 09-- 
feiH que i ay de y o us aixûer ^ de 
vous féruir, fi vous me iugeji oif 
ine de cet h-obneur. Yocre<flîC^' 
-rice m y oblige , U mp%incliûa- 
jtion m'y -cori.traaiti îe riejfui» ea 



^ubli^ue de la 






# « 



^ cresroj 







*p(^ les^Mams y aux 
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VOUS' fïâs grahçjpaiexi c obi i-1 
S^é.dç^ la bophe v-olonÉé.qujC. 
vous cémoignVz j iaijiais ie nîay- 




de vous eiv. remercier 

vous auoir alleurc qûeJWBeOûi- 
fcruerày le fouuenic patii: re e'o^i- 




^jpi4i^iiçM)burnbl^^ 



y ■■■■ " 
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néfonfe fut le même Su^t 

'r^ie n>y pas 4<5 rçmerGÎemeDS 
a vous ofixirJ de rhonncur que 
vous me faites daos. la leccrç quë 
vpcil aue2 pris Ja peine^de m'e- 

-effet s ordinaires de vocre ciuili- 
té,plut6c que d^s preu nés de. vô- 
tre afeour,iène lai fTe pas dey ou* 
en demeurer redevable; ie vous, 
.fopplijsdç lç'çrQÎrc,6ç^q^ 

: V^crc très- 
• " ' : ■ *ièr vante. 





O N S1EUI^7 .:V' '^' ..> 
fc ne vous fais ..pas des çxcufcs 
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de ce que ie ne vous rep6$ ppînc , 
fur ie fujec de.voftre iccc/te^parca; 
que mes jrolpntez dépendent, û 
abiûiqtpçAt de jceUe d^ .^ae^ pa- ^ 

dre ce qélà»=^^u& 4^6*^55^ % . 
dç aa»oy.La bonne y^îlontç poax 
tant que vous me tefmoigûcs , 
Htt -oblige à:^cia^ aflurer eh rev 
conçjoiiTaQce que ic feray. toute 



mi vie, y , . 



Morifie u r -y ^^^^ 
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« ^ Vous fçaués bien q« e» la cq^. . 
^itiph cxq. : ie me trouu^ ip nç p«is^ 
^(Tcçptèr ny refufer l,es xjÏFres q u^- 
vous me / faites. iç nMi^jpnteiii.« 
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picnt qui m en demeure , après ^ 
tous auoir afleuré »que i'honpre 
■ tellerncût' voftrje^merke: ,^ que le 
prefererayio4jou 



de 





Ademoisellb > 



Dans la refolucion deteWBiûee 
-que i*ay prife de -v ous feru^^j*©- 
Hm ûJeoce me ijent toujours én 
: Jib,u4e » fi mes fer u [ces vous fc^o» 
agf cables , wju5^el© ferez côn> 

Boiift4;e quand, il vous plaira par 

mot ii§ re&onfc > ii;VOù s 




« I 




igQff' de cette faueur eu 




A 



oEre^crcs* 
& tres.-obe 

- ■ ► - ■ 








I 



Si you^fçayiçz auec quelk ii^i^^^^ 
pati.çnce i^^ceiis lafauc^ur de vof 

lettre 

que je ^ fui^ doll^ié ^hQû^ eu^: 
de vousécrircrie^eux croîrçqiie 
vous rericï aiTez cbarirable pour ^ 
mettre joio efp«t je n repo s 5, ^l a i $ 
ceœtnfi c'çft |nc grâce qâ^ 4e n<j . 
puis^.e^perer qgc.dè ^oftr^^ 
bonté plutôt que de la paiiio» " 
^'^'^ î'^y pour vpjftteieruice, . 



. -••.es» 
S' • < 
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Jçacbantpas encore fi elle voits 
eft aercable : Tay recours aux 
pVicrfs ttcs. humbles <iueie vous 
©n fais,acen quri^i€>a vous you- 

I -.-'"' ■ * ' t • • '. é . I - , 

. i^daii^pifelle:, '^^^^^ 'y • 

^ tres-oi 



* w 





^ La.refoluEipa qae Vày faite de 
; ^us iermr^ toute liria: vie eft trop 
Wpprtanfc à fon repos ,pour 
%oa^,jM2SM^ pas encore vne fois 
de me dire>fî elle, vous eft ag"^^^' 
' bie ielpcrc cette fi^eur de va* 
.(^ %e. bonté , comme vous deuex 
^itejidfc, de nies deupirs tous les 
:''ièfpe<às ^u^n pew /cadre à vo- 



fl;jr^ mérite. Je ne yous importu- 
D^eray iàmais d'autre cbqfe , ne 
popuAnc cilrç, ifî. içjDe^.fuiv =^ 
'A^ademoifelle, . , ^ 

^Voftre cres -humble 




vucar. 



. . \ * » - 

Attire Letire farle mlmt Sujet, 
AP$MdlSELLE,"-> 




, G*cile cy cft fi curicufis d^grëi*^ 
,drç des nouuelies de coinça 

gneiqui JVd©uaiie€e,qu>IIeparc 
cx,prez d€ ma mafQ en 
aller demander^ Yo^^içae ^fcr^^ 
donc .fçaupiç , quand vu us , vonW 
drcis'a elle vous efl: agrçablç> 
a fia que ie^ontjhuci, votjs ren- 
dre mes deuoirs , ou q.ue je don- 
ne ceffcà m.e.s, impor^un^tcz Ce 





ibiMj ks çj e s h u mfeles p r jcres. 

•"1 /If \ • / Il " - • * 



de Vôtr€}.tresr 






' ' . Rhonj^e^.lAp les Daines a cn^^ 
■ . ■ » . leures. 




- le^ne i^h. donné U liberté .4e 
voaseft*ire , "mais apii p4S. celle 
de Y^gs. apprendre ce que vous 
yefirésCiçaualr moy > vous 
îçdues qtie c€ctc qtialité de flU^ 
pic rend il folerte, que ic rie puis 
viole i: le rcfpe.a' Ô£ defereo^e 



que, ie dois^.à 'ipes parens , eoce 
qui touche vof^re.- dçffei'tJt 
vous CQ dçaiéure ,ponrtanti6* 
deu.abie cftant d'ailleurs» 
V-/ JVionCeur, ; . . V 
■ YqUiç feruance irçs .twaiWc* 




t 



(ÎICG- 

cene l/Çacbanx que vous répon-^i 
dre fur Iç fujec dont vous aue^. 

^ ^^^^ 

pris la peine de m efcnre 5 mais 
puiji< que xvous dQiixÂ.K^iioir de 

que iô tt'ay pQint<é a.iî.irG volon* - 
té que ceJic de iFom honorer cxf '^ 
U'ciivemetit , corsi^e Viôtrcine«?iv" 
te m'y ob l i gc » & q li e n 




. : Votre (Tes* hunabte^ 



m*- 
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\ Amre iépnfe jur le mèm Su^^^y 




ONSIEVR.,. - 




^ie voM^ cfcris puis^^uc vous Iç 
rez ^ 'cùU 'cc n- ell que pour 
j yms aîTeurçr du pçp de. pou- 
" y ViP que i ay de vous fatisfeirç^ 
touCÎianf k deflcin qu« -vpusiU' 
tes 'avbii- dé «ie .(ieryiri Vpos 
fçavez biein qu'il fe^jE s'adceffcï 
à d'autres qu'à ttioy pour ei>. 
obtenir la permifrion.ie..vous. 
fùpplic f^uîejnenc de cfoîfe quft. 
ilèieas à honneur Uboii^.^: 
looté quç voui me tefmoignév 

iBc que iej 





onû^ur,i / 




Yoftre tresrhumUe " 
feivante» " 





* ^ 





xjué ^ous 

.1 _j 1 ^ 





vous diray pour re 
Vûu s^ep dçiiez' poi ne „ - . _ ^- ^- _ 
dâuxre.demoy , ©'ayant i*a ut rc - 
Jiberté^uc . celle que ie prens;de ; 
Vous ett. âû^uter.; Ce n eft paj; ; 
ne recQnnoj& J'Jaopnemr 



que ^..^ , , 

que vou^..mc faites ^: mais po^ 
^n.^^ ^ ^--Gble^ iç[a«» 



j 
i 

\ 

•■I 

i 
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Lettre m u même Suy t 




leefoy qiîe vôus ae douterez 
'pa. du regTét qfle votre. ^enc^ 
^ me caufe aprcs^ vô-us ^iv-oix- donne 
des pieuucs delanaoux^ que i-^V 
"pour vous. li vbu,iferoU bieûv 

fans voMS perruader 1 auW i ô?- 

%ous fuplicri^d^. rfiueriir , bien- 
- toft 5 ic'lé ferois CPiBine fait 
' 'malade à. fon^ Médecin, 

fuffic toutes fois da voas, faire. 



vqflre prefençe eft jieeeflaire à- 
mpn repQs , en vpui^.affuraut de- 
iiauaeau ^U|^' f^ray toute aia^ 





amoHetie , 



' y Q ft rjs trejf' h ù m bf 




/«r même Sum. v 




* ■* » ... 



Si vms fçaiaièz iti folies àquel 
ppin^l voArç abfencc mxft fca v 
JbliB , yoofi 'aui-iéz b[en de 1^ pei- 
ne A yojïs defFendredes atteiiKc% 
picte quelque cruelle que 
yous foyés . Gertjïs ie/ouflPre de^ 
tn aux dont le^ récit feroit eomf 
paffion à mes ;e^n€inis & apei-r ' 4t 
»^ puis-je croire couaoiâanç 
yoftre,humeur que vous y peisî^ 



V • > Digitized by Google 




être tàuçhie» Mais <Juo^y p¥»f 
oge vat» ii'^cûe^ BcC a.it mande 

laoy PG,u r y e p du r ei t€>iH:e forte 
dé ïpa*^ > la paticfceïera mott 
rcDaiedc aucig. la confideratio^i * 
'de la qualité que ie po^ïc, 

-Mademoi^^^ , . 

" , de V acre tres-huinHc 

. ' ferai t^,^^^ 




mciîc VBç fi tnftc vie o^' 
imi s le iou r devoftr© de parc^q^c 
j^ii'en foifois l.e;recit'a««.a£^esl^s. 
jlus infenfîbles , Û. éikp&f^ 
lie s e a u ro i en c çôà) pawoa. 
Jfe ne dcfire pasppuiicâac de «©us 
■ m. diQûoeXipi^ç u s r 



.AL A MODE, 
vire parcie des peines quei*ëdu- 
" re.;il me Tuffic de vous les faire 
connôicre, afin -que vous ne dou- ^ 
tie z pl u s de mon a m o u r , Ôc m o i n s 
encore dema confiance. Je vous 
ûiray donc,,qu'apres auoir perdu 
& 1 appétit ôc le repos, ie paiTe 
également les iours entiers fans, 
manger , & les nuicls fans dor- 
mir j £c comme mon vifa^^e tra- 
fic toujours le fecret de m'es pei- 
iîes,mon malheu/veutpour leur 

accroi{îement,q.ue ie donne de: 
lapitié à ceux qu i ne peuuenc 
. pas lesfoulager ] ay beau cher- 
' therdu diverciflcmeDt dâs l'en- 
tretien de mes amisjie ne le trou- 
ueiamais que das la folitude , où', 
mes penfées ^îaulTi 'ingenieufes 
que vousf à m affliger concinuel- 
lement , ne*me parlent que de; 
vôtre cruauté & du peu d'appa^ 
Bence qii'il y a que vous changiés^ 



io.6. SECRETAIRE. 

è' hume tic à rooji . auantagç*- 
gés; mai ntenanc û ie ne fuis pas 
vli dcîipkis ni iferables amans qui; 
foi c au niGjadc : la feule jconfola^ 
lion qoi me reftcfen mes ennui*: 
e eft: d e Ihe'afFure ^qué le f^^^^ 
tous ces maux pour Je plusr-di- 
giie fujet qui, foie au monde 
pour qui je perdrois mille vib' 
4an» la paflion que i'ay d^^^ 
wir,coî?5me eftanc, ; * ! ' ^ 
- Voftre. cres-humpte 
; ^ - - tres-obligc. • 

^ icrvi 




4mre lettre û*rk même Sfp; 



■X^ApEMQXSEt^^ 

^Si ma vie éû ©n qtrelquc ^ 
£L>rrede 6on (idei^atioia vrcu^^ J 
|r42in]^ceiaeiK gumj; d<e !^ 
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M; L A M O D E. 

maladie mortelle dont ie fui s ac- 
teinc,^ par / y^ftre é 1 d i £ n e m e n c j 
^pûis que yoltrc preicace encft 



rtidic^ue femede. , V oqs deucr 
prendre foin à me conferuer 
clan5 la paflipn que i*ay de vous- 
feruir j dautam plus, encore 
qu'il y afort peu^de perfoojjesaui 
iiîondô,., qui cQnnoiife comme- 
pîoy ce que vans y' 
quoy ie a^tfcure 

:.; 'qii<: celuy q^ué ieprens. 
lUcé qu e i e porte , ~ V ' ' • 
de Voftre cres-humble: 

iemiceuc. 









r 




. . c . ^ r •• - 
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ON SIEUR 



• ♦ 



T ' 



Les maux d'amour - iQftt fi }^ 
fez à -gucrir, que je tCca .^^^^ 
foie jajtna s petfpnnej û vous 
eftcs atreinc , ma longuç abfeD* 
ce, dont vou-i -vous plaigi^cz. 
fera bkn.coft le rciiiede.QH? 
s'il arriuè , qu'il ne reufli'flc P*^»' 
ce fera]î:oû jours à vôtre adûao- 
tagç ,,i^e fai(anç à la fin copuo^'- 
fire par yoftre ipBgue co.nftaD' 
ce la vérité, de voftrc ainour.!^ 
■vaus,piiis .aflçnrex poiirwnr .^"^ 





4© n auray .^a^mais , 
fia (^axw changer K 



\^ \ 'M » • 



M» • .. . » ../ . .1 . 

•» ^ . j: - ^ ^ ^ -vv ' 



folution Ique i'ây prire d eft 
- - \ Vofire très- humble 



uante. 



fer 





O NSl&UR, 



Vous fçauez^ bien que ie {le 
fiiis poiûc d'humeur .^d ad jou- 
Aer foy aux plaid ces de^ ainan s» 
parce ils m^dfçBc tan c de 





Kéitre malades ? 
i^ae /Ic^ retie de leur^s peines 
paffe mamcenant poi^ir fables (i. 
i *ay dé 1 a. p 1 :i è, ce ^e^fe ra iam a î s 
dés maux dont vpjyts yous plai* 
gnti. Il faùt'^ quç yojjs ep îbuiF- 
ifriez d'^utjes, > t^ui .vous foient 



'r* 

w ■ ■■ ' 




Iro LES.EÇ^ Et 4 lÂ.B 

pliisfenfibles U à moy plus cofl-? 
lïoëi C cft dejQooy ic vous aflure 

- . ♦ .'•■.■•■•'•V . M' •-. « 

^ que ic fûîs touuows 
\, Monneur, > - ^ 
; ■ =^ Voftre trci-hiimblc 

/ « • • * ' • ^ 

«•■^ I. . rf. • 

*" * - -1 

* . ■ ' ' ' ■ ' ' ' • 

9 A titre Séfenfejur le même Stf'yt» 

- • le croy q u e vo us foo ffrésîno'BS 
de peioe ^quc vous ivcn âuéseo 
à décrke celle cju© mcp. ublcnee 

.bcgjtjçé à faille des Eçi^^JJiieu reux 
;iîy dçs^iFiigez . jue Corte. qp^ » 

plâinces.le vou* en. ferav à Ja.no 
de& reproche^ çp^noiûaj^c votre 

Tréues dç>nc, s'il vous plaiftjdff 

\ - - 

■ -••.-■> _ ■ 
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A:, h A. MM D E, ■ \ î Tdr ' 
de f çgrets de foupirs ou de jaf? 
mes , c -eft vn langage qui cho- 
que extrême m_cnt mon humeut', 

vous en parle franchcmeiit e'n ' 
•qualité y ^ _ 




leur 



de Vottretres-Eumblc 
V , fefuante. " 




N 



♦ 'Vît 



• ïeUii>ïennbj^4raffliaîon qu^ 
mon aUfence vcus caufe : mais 
comme eHî^ eu, i né.pi cable daas. 
la co n d i ti on oy. ie f u i s, il faux ne- 
celTairemeocdaos. ceUe oà vq^» 
çftes que vous vous refoultésà 
la paiieac e p UFifque c e £iL 1 ' )Liiiq«i e 



£eme 
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L E S E C R B f AIR E 

remède de voiftrc jinal. De Vous 
mettre en cbcmin de me reuoir, 
vous CD retarderez les moyens 
oye-le temps npusdoppera bien- 
toit. Goufolez. veus donc de 
•^eae ofperaoçe, & ,aaaupt plus 
encore que - i'cri partage auec 
vous la douceur*. Clu e cr^igoe}- 
yous,hefçave pas que fi 

mé reùanche de.<:ecte amour pat 
y ne r ec îpr ocjij c VOm aocz 
beau eftre con ftâfic , ic perdray 
pîn^pfl; la :.yi;e guc la yploiyi de 

• • Mop fleur, ' ' ^ .r 
• Vpftce très - h umble 

» ' ' ' - • ' 

. ' V. J 

• - » * - ^ 

, ■ ■ ' ' n.- . /■ V - - 

. - . • V ' * • « ■ 

. •. . . ■/ ■• . , -.- - H.-^ -, : . ' 

y . ,■ . •■ ■ ; ^ . ; . . i. . _ 

, . •' . ■ - . ■'* ~ •■• - -' . 

' *~ m. ■■ 

4. • I 

- ^ 

l . ■ 1 . 

1 .... 
■ '■■'»••! 
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L A MO DE. J.if 




* - « 

Lettre Jur Ix mefme ftt 'yt 



Si i'avois le pQuuoîC' 4e vous 
t^onCplec par ma prefdnce^^dea 
maux que mon .abfeoce vous 
'fait foufFrir , vous jsîi^ verriez 
màîiitebanc au lieu dé cette lec* ' 
trci Mais étant fou s la- fetyitude 
4'vn pere ôc d'vne mcre , qui ne 
ine doDncQç pas feulement la 
liberté de vous écrire c'e(i cpuc 
çe que ie puis faire que de la 
pre ndr e pou r vjou s ^ a|i folei . de 
1 efperance de mon retour , vous 
poujvés bien croire > que ie Ip 
ib u h aite avec pa$^i?, puis que 
ie/uis de mefme, 
Mojpfieur> / *. 

. " V<ï ft re trjçs humble 
feryaEMie. v -* .. - ; 

Attire 



. lettrisde Ptoteffation damoftf , 

' Jl faut CEiân que le vous diâj 

*ièuki qiiei'ayçiie vn iquenîenr,& 
que i ay^.eray tôuccLma vie. Çis 
lie font PQinCjdes difçours ^çM* 
u 1 lice ,<nopi axnê vpas exprime 
iïoys Tes fexiMiîicns auec laoïcf- 
,me iftopcece que mon efpric les 
a çqnçea. ^fans ^uair cjj^ d'autre 
;5)bjet,.quc c^luy de voirementc 
'1Si vous doucez de ces ventés, 
fe ruez vous du pouooic abfoln 
q.Uû. vous^âvez acquis fur. ^moy. 
pour eii/tirecto4Mc lbr.Ê^ de preu- 



: ; LA Mapm- • ii7 

^fis t mon honneur &; aia vie 

t * » 

i©nc en vôtre dirpofuion . > i'ha- 
zarderay 5c Ivn &rautre quand 
vous voiadrés^ou , pour voftr.e 
iTeruiccv ou pQiar voûr43 cpnten- 
tement, , pui& qu'il fauide mcccCr . 
iîcépQur moQ^ repos qiie ie ibis 

:> •¥ôtre tJres-humble& trcs4 
- . obeyflTanç ÔCtres-fidellc 

■ ' fê^viteur. " 



rr 



Qu andîe vous cTiro 



• I ' 



pcds & cl c m es affed i5)n s ,ie ne. 
. vous rqpfe (ente rois pas, encore 
.qu'yne partie de Ixftitne q.ue ie 

; fais de yoilrç^ineme &.dç: J**^ 
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'mom que x'Vay pour yous.vCAt 
gveriç^jbienienc ie fc^s-qme vous 
^^ftcii Çx abfol u ë dans ropa -amç, 
.giics ié n'ay poioi d autre 

V ¥ Qtre es-humbte ^St.tïes- 






Méponjei^m les Vamés ^ ets Umts 
de ?r Ole fiât ion inmoi». 



■ ' • ■ , < t. 



.tes aiWanr^uîourd*huy fi>ot 
fî ace^t^umés à profcber leur 

amour 

lieux^qju'ils en perfuadcnc •auili 
peu la croyance qn'il§ en ont le 



JLAMODE, tïT 

lentîmcnc. Vous avez beau vouf 
mettre en peine de m'afTuierque 
vous m aymez vniquemenc , ia 
me défie toufîôurs fi fore de cous 
CCS difcours qu'on tienc à mon 
auantage', quei*ày de la peine à 
lefcouter feulcmer»., bien loin 
d y adiouflerfoyjl mcfu^c que 
vous m'hon notiez à 1 cgal de ce 
que ie vous cjfbime comme eftanc 
Monfieur, 

Voftrc très- humble 

' • . fer vante. 



Autre Réfonfefur le même Su jet, 
j^ONSlEVR, . 

Vous eftes trop éloquent pour 
eftre amoureux 5 vue paffion ex- 
trême comme celle que vousfei. 
gnezauoir en ma faueur ne s'ex- 
prime iamais qu'en des foibles- 

K 




LE 

' vous avre^ J. employé, plos -dfi 
ipc^psi (çornppfer la feellpte^rc 
^peyous cQ*âu62 fait rhonçL^ur 
dé que vous f .çnauez 

paiTé <ïans li^j. fouffran de h- 

mout dG^t yji>mdnm vous 

Il 11 



'^4 

A 




♦ . 



«obligée du foin c^ue, •>îOUÇj#«PZ 






4^: 




^ ^ ' Di^itized bv Goo 




• - 2 LA M 0 B tb;.., ^ %t9 , 

' {/fjet^ns de flainte$ JmT up, 

''*#faat qWe f âf<dyq^e que je fui^^ 
^cri makheureux de n'avoir jà- *^ 

fçrviçc q^Liç yGu^ Ouay^ feu^ . 

tlç5. Cçrçés/qapy.que .cette, rei - ', 
5eiq[{]i;..,roiï'. 4© grand pnx'i , " 

fcp^itîW quç to^Js xçs ç& 
viufs deyoïrs écoiecit dignes, d^. 
cçs pafoics 4e Yofbtje civilité,- - 

puilqtic ie fçay a ym«,il faîit^q • 

. •<» ■ ' ■ • . .. - .vT. . -, -, . . ■ --. 
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(d'ailleurs pour .ma confolacioa; 
Aue vous elles ma MaiAn^iTe,^ 




JMiâdanaoifclle, 

\oitre trcs-humble&. 
\ ^ très ofccïffant*. ■ 
fcrvîceur. 

« ■ v■• 




'>f■ 



îe p*e^flè iamaîs çreq .qû*^^*^' 
J^oiïçjgéé publiqu'enjeiit de tout 
Je ma» Je »^ parfa^ itement ë^ 
inoy feul tyou* niç recompen- 
iaffiez 4einei» rcfpcds par vos 
njcfprU , îSc dexjioç amour pour 
voftre Jbaine, il eft itray que dans, 
la recjaic^dejOïf ie fois , ienc dois 
pajs vmis demaiider rai ion de ce 
ijuc vous faiccs 5 mais cammeîl 
cft Jmpoirible^e fouffrir & de fe 

. • . .. ;- taire. 
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tzhc , ie me foulage à vous 4ire 
ique vous auez trop de rigueuf 
pour viie grande beauté que 
îi vbus ne chaokè cette humeur 
donc vous mè tirannifés à 




toute heure , vous^coures hazard 
€0 «ne perdant.^ d'cftiçe ptiui» 

çpur iamais. " 
jvJademoifeile> 

Pu plus iiuiniik & îe 

pUtôobeyirautde tous 

> vQisfecvtteurs. " 



Î^T • 



Kejfonfei pur i($ panits A«f*i kt^ 

ON SIEUR, 



M. 

le m'etône Que yotrs vous piaf» 
gnésde mon mcfprîs n ayant iÉ' 
mais eu que de 1 eftime pour vo* 
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»£i . .LE.. SECHE TA 1 R E 

flrc mcrj,tè^ Il eft vray quemôa 
humeur vn peùi> jSKiiûïe voys a 
4on né fou v cm fu icc . dt véift 
laii^dre dcmojr j Mais icvouS 
tipplie de croire, que ic n'ay ja- 
ûiai^ efté capable qu'en appà- 
xe û e§ de ce t^ue y o u^^ m ac c li 
Xés , comine ne n>'©çant Jaroai* 
irelafciaée du.refpe«îl que /c^oui 
#oi$ eia qualicé 






I "WP /•! ■.'"'1^ IJ«I|'I. « 




ea cQu^ Jieux- pour ia plus. c^u^,^^ 
le ^ laplus >4édaigne^& damo-' 

de, igrs que vous «eois ces dii* 



f s.çe«ic<Qoi çônjûoiuènt içpa 




t connoiftronc i (Jtye voiis 
eftes en cplcrejcaf moins de ce- 
Ja iisne fçïtuxQiçnjcvQtis excufer^ 
»y. moy yoas faire grajçe.Si xpes 
■acliops . cuflcac valu la preuue 
d'eftrç ^tudiéfis depuis 4c4eeip» 

.,leu^j:e o|>iaiQfi4€ moy que ^uuft 
■|i!ai?rcs pas ^ jn^ii&.mojo niiU. Jiear 

.^force ., fans yous làiiaçnu 
îifuis4:oufîQ.urs 

: ' . ; . Voftre très - bumblie 
' .. .» ^ . ferjjantp*. 



w ' . . . - 



lettre four fe fl^'nârf â'mc 



M 



- -r - A." T" rw m m 



le n e.uir$,.jatuâis creuiqja'apcé* 



..•,>■•■ I « 
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tant de pr o te il aciqm , de fideli t é 
Yous eufiiés perdu iurquesà la 
Hiemoife-de ie& avoir faucs.Cerf 
tes yoib^e incoiiftaace m atoii« 
«hé) & d autant eacore que ieae 
rayiaœais pre^ienaë'Mai^ quoy 
jlffat^ 'f&biC'de -bi^ grâce U^s 

fam; que c eu: voftre . humeuJ 
Ivôus œ'impof(|s lîleiice. Vité» 

donc courent en vôtre nouudle 
•cosiqueue que de cous les leriîK 

tcuri fans poinbi^eV '^oe yoto 

1 ege i c t é vous fe ra ac q oe rir jvous 
-ii'en,tr<j^«e ré i açpais va fçul qui 
tvous ayipe cooipe^i ay fait, 
<q:iii^A)it avitamijqii€ ri «y^ûé >^ 
-q^e ie fuis encare^ " * 

V'ôtr^ cres*hufnWe 
, '& tresvobeyflapf 
feruitçur. 




r 
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^ iA MOt> î2f 
^<y/rf Zf/^r^ /«r./^ mêm-Su}et. 
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ÂD£MOI$£|.L£ , 



Il fauc'que je vous aduoiie quç 
Voftre inconftancc me faic plus 
piciéqi^'ellc nei me caufe de 
inal , eiiant bien aife de perdrez 
aoiourd'huy ce que )e ne poa. 
uois conrefuer dcmaio-,|e dy plus. 

qui.tn'eft ett . qi^lque ùit%9 4e 
•çoniidecaûoo , y e(l ; iacereiFë , 
plus que moi)- €OQCeii(eiB|em j 
Dieu yeiiille que ipemkgereté 
Vôu s appeité^-au tam de fat îsfa €t i& 
qu*eilè vous donne de blafme; 
ie fe r ay tou fiou rs b ie n a i fe d a 
bon heur qui, vous en arriueriï,. 
comnïe fari&£kt pcofe^ioA eo€,oi^& 
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i^aciraîiQiicllG,,': . ; *• 
Y de r e tiÈt$ humble, & îi 
: fîpeytlaûi icrviieur." 




"'ieûonfei four les* Damu À efSi^ 
i,eitrei qui (e pUigneni d^ ' ^ 

> 1 pus e<î u X I âwrciàtr Ic'fe* 
jçc d e mon çbangf ment , m e» 

qtiHl. jafiL feront repjro«- 

^jcbes, Câf. jy ay. eft^ obiigiepar 

Jiaffira,.toû jours pour vous aeca^ 
fovrfcce qwe vous in'av.c5 con- 

l»lakc; ^.loEs que vous ferez iar 

• • •• ' ' _ ' J 

• ' ... 
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A LA MODS, 
yçux que vQus m<?laies en 
J " > q uelq u« m te re U t ; 

•4tilapart, ' , • . ' 

i , ^ ■ m - ■» 




'At^re Lettre fur U mejm^ [u^t. 



ilrç légère ,vpifô (Bxcpfcwéi/ 
faute m iiea dç- U biâ£aier. Re- 

pere tyi^: fur. ufi« âlie qui cft 
fous E puiifahce. ,EUe à^ bca* 
pieurc.r,il fe bagne de joyc dans 
fes ]ârmes> Sei ir^rctï & feg. 
plaiDces u*! ^lu quaçec<>||^ 

.• • . - -, ^ ^ . . ■•• 

Digitized 



Ali tB s E CR BTA IR E 

à fauiercy , elle, a Xujet d^'^^i^ 

.v.oui t^prefencc. I ellac ou je me 
Cmvtreuuéç i ie 317011s la» iTc à 
pe D c C6 <\ u e ic pgu liais fai r e 
|tp nr.ie6iier JCûOi^ c va U puiflani: 

<pi xàe rtfite c'ed q,u€ £ j ay per • 
dulg qualité de vQEEe MAiftieffc 

jv^onficur, , ' 

CejuaniG. ■ 






lecroy gqe- wus W^i^s^P^ 
àlela. aes- tunïble priera? ^ue.ia 
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A L A MO DE, i.'> 

VOUS faits, de me donner voftre 
porcraici, fçachant que i'eftiinc 
Icriginal plusque toutes ies cbo» 
fesdu monde. Ce beau corps doc 
vous animés auec tant de dou- 
ceur les appas & les grâces, m'a 
paru fi adorable, que le foufpirc 
toub les iours après Ton ombre: 
"Vous foulagerés donc quand ii 
vousplaira mon impatience en 

l'attente de cette faueur, après 
vous auoir anèuré que ie la me:- 
tray au *i nag des plus grandes 
fortunes qui me pouuoient arri - 
lier, pour témoigner le reOentî- 
m et qui m'en demeure en qualité' 
Monfieur, 

de Vôtre tres»humblc 

feruiteur 



' ijo hE. S EC KEX AîlE, 
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La prière quç vous me faicè» 
tle TOUS dO£^ér mon pôiraà(5i 
feft oblj^came, que îç ifuis çpQ- 
traînté . 4é yi&iis 1 accorder, n a-*' 
' ftant pas m axrîe qps vous ayez ' 
foq u e n t d e y an t1 e s y eux T iflQ ags 
d'vne pcrfonne qui/yousiaojQO* 
re extréii^.çiiiei3t. Vous me ferez 
fâueur de le crpire en, rcuanelie-' 
de ce queie'fais codibars, 
Moûiîcur, ' 
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.i^ADAMClSELLE. , 

* ■ • 

Vous ne vous étonneréjs pss^ 
fi. dans l'agréable fcrvkude oàt 

' VOUS m'a.vés réduit je vous de- 
mande 4e nouvel!^ itbairnes r 

i.par le don .d'un bracelet de vos» 
Cheveux* De vous^iremaince- 
nant juf<jues'à qi^el poin<ï^ j'efti- 
ffieray cette BtveQr^voftrc meri* 
te,ou mon amour (ont feiils ca» 
p%bie$'de 1 eiEprinser , â§ comcxïe 
vous, atïés la xômroiïance de 
tous les dê.ux,îè vous^j^ laifle ia* 
pcnfée aucc celle de la pallio»»'- 
Goniinuellc où; je; fuis de vous* ' 
fer V ir, ^cant pl us ^ue ja tnai s , ... 

IVladamoifelle , ; - 

<. Mb fïrc très- humble 65 trea*-^ 

tthe^tirau t» içr y iteii f 

- 
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TV/f ON SiE Ur/ _* 
. V oftrc mçrite m a peruiadecli 

^Mueurquc vous de^résdçmoy» 
q u€i ic vous TenuQye 4âi3S ^^^«^ 

en cela le iilej^ce que.!iroji^s deué 
garder, fçachaDt que vôftre dii-^ 
cretia» na au^ra dç\ ja preùenuë^' 
Il Qie fufEcde yxjâs rameptcùotf 

que comoîc ce font des Faucù» 
fort peu çoiïi mu ncs> plies detnâ» 
dent ^'^bprdla foy du fecret * 
tous ceux qui le reçoiuenc. Je 
croy que vous la garder* és inuk)- 
Jablemeac, tandis que vou^s vou» 
Ibuuieadrés que ie fuis, ... 
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T A B L E 

DES ^ ■ 

LETTRES 

Contenues en ce Li vrc^ 

l V E R S E S Lettres de' 
Compliment, fol. y 
vefponfe aux'Lecires 
de.Complitr.enc. 15 • 
Lecrre pour fe plaindre d\'t% 
long îilence. r X0 . 

Lettres de refponfe fur le raefmc 

fuyet, . . 2^ . 

Lettres de remerciement, 53 
Réponfe aux lettres, de remer- 
ciement » . " 39 

Leccre de prière. 4î 

. Réponfc 
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Y J S LE. ' • 

Réponfcaux lettres de prieres.si 
Autres refponfes d excufc aux 
lettres de prières. ... . 57 
, Lettres de congratulation à un 
amy , touchant un bon- heur 
qui luyferoic arrive* 60 
Rerponfes aux lettres decongra' 
; tulatioD. 6j 
Lettre particulière de conjouyf- 
fanceà un Seigneur de mar- 
que. \ . . 73 
Lettres particulières de rccoii- 
noifTance d'une favcifr iîgna- 
lée à un Seigneur. 7<» 
Lettres pour demander pardoiî 

d*vnc faute commife. 19 
Lettre de rcproch c à vn amy fur 

fafraideur. Si 
Lettre de plainte pour vne me- 

difance, ^ S-j 

Rerponfe à ces lettres de pîain' 
te* . r-i - - ^7 

Autres lettres pour fe iuflifict 
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TA B L E^ 

. vninjufte reproche. 90 ' 

Lettre , conjoûiflanccf à un 
/ nouveau marié* - 02. 
Képon(é à ces Icccres dç con-* 

Lçure da proceÂaÛQn d'ami; ié* 

Kj6fp<»i^<ss ai^x lectrcs de .prot^;> 
ftatloa d'amitié. . . ;ï9(ô? 
Lettre de faveur à un aoly pôut 
' . un àuue. 

Lcccrcî pour fe^ plaindre d'une 
trop loaga© ab^fenifé', 4 09 

Répo^fcsaux lettres qui fe plai* 

gnent d'uR^.logue abscce. i 1% 

LetEres a jin Seigoeur^urfisiu- . 
\ , ftifîer d'un faux rapppR qo'p 

l.My a#Eoif fait^ à noftrè deïil- 
rE.épQ^ire&.;au^ lc*trçs. deijuftif^-. 
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I^eitre à vn ftmy malade. ï 1 1 
RefpoDres aux ictcres. qu'oo au-. 
,roit cferitcs à vn anaymaUdè 

l^cttres "pôqr demander prote^ 
aion à vn prince cftranger, 

lettres poqr tefmoîgner à m 
/. .amy le conren teiuenc «ju'on 
■ te cQÏt à^ ic fer vir. i ^-8 
ReTpoofe à ces fortes de ie^c res^ 

15 1 

Lectres de confolâtipir i vnperô 
' <ar :># n%orc defQia fils. ii9 

Lçttrpùe confolation à va ûUht 
r la bore de foa pere. 145 
Réponfe^à ces Icifresde ceolb- 

X.etKe de confolacîon à viv^^'V 

- - fur la mort de./i femme. i57 
Rcpon^ps à CCS feutres, de coa- 

- folatioQ/ 
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Lettres deconfolacion à utie fêm^ 
me fur la more de Ton qaary. 

Rçfponfes pour les Dames vet- 
ves à fes lettres de confola- 
tion. i8a 

Lettre d'utic Dame vefyc pour 
fairc^ fç avoir la more defon- 
roary. 18 j 

lî-eure dçconfbîatîon d'un mary 
à Ta femme fur la mort de leur 
Fils. ' : 184 

Lettres d'amour fur toutes fortes 

7 de fujet: , 
Et premièrement de prcfenra- 

^ tion de fervice, ibid. 
Réponfes pou s les Dames aui* 
t ites lettres. 1 9i 

Lettres pour demander réponfe. 

« 94 ' ' ^ 
Réponfes pour les Dames a ces 

lettres. 198 
Lettres fur Tabfence. 2.01 

-. ^ Répon 



fAB LE. 

Rcponfcs pour les Dames auf- 
diccs lettres. . ^oS 

Autres réponfes obligeantes aux 
lecues qui fe plaignent dev 
rabfcnce. ' ^ m 

Lettres de proteftacion d'amouf 

& de fîdeliré. îÎ4 
Réponfes pour les Dames auf^ 

dites letrres. ' i''^ 

' ^ È 

Lettres de plaintes fur vn mé- 
pris. , 219 

Réponfes pour les Dames à ees^ 
lettres qui fe plaignent de leur 
mépris. ^ 
Lettres pourfe plaindre d'un m- 
• confiance. 2z3 
Réponfes pour les Dames a ces 
. Jj^trtes qui fe plaignent d^ 
leui-jiicon fiance. ' : 2z6 
Lertrc pour dem-andcr le Por^ 

•Vtraid d'une MailIrefTe. 
Réponfe à la deruande d un V^^" 
craid. ' . i3<? 

4. ' 
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PERMISSION. 

JE confens pour le Roy qu'il foie 
permis à Mathieu Libcr.il , de réim- 
primer le Livre intitulé le Secrétaire à 
la Mode^ , compoft' pat le Sieur de la 
Serre; A Lyon cfMj.*niHct léSi. 
V A G 1 N A Y. 



CONSENTEMENT. . 

( -y 

S On fait fuivanc les Conch-.fions 
duPiocureur du Roy. Ce 18. Juillet 

D U L I £ U. 
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